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INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 4 

SUPPORT - COMMUNICATIONS 5 

ACCREVITATION ET RELATIONS PUBLIQUES 
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PROGRAMMATION OPERATIONNELLE - FORMATION OLYMPIQUE 7 

' COMITE PRINCIPAL VE LA SECURITE PUBLIQUE VES 
JEUX OLYMPIQUES (CP8PJO) 

CENTRE VE COORDINATION VE LA SECURITE VES JEUX 
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L u .: - :. (_. . ;_ "ct • . ' .. '~ "AVANfSptiJ.Pos ccr • .; • 

. :<,uJt te6 ctc-f.,L~.,.{_-t.e~ aux({t.tt>...Lt.-::o 1lJLu ,..i, . ..:n~ , ~, 

JtL:S q UcL •1&n!f:y J!i!: 0 Jll!&ff:.e f~'Li:ilt.-.t&~;i.J.1 6-<.:ti..6c_ (le_ c:e.tte. I d-i v.:t.6 .{.''on: a.u 

m r ~If ~6'lllil 11d£Jl rJ f.fl.j/; 0 diui:J: 0XX 1 fi.Mt. OLymp-iO..de ,\ ·e:nb Yic.ee.6 -<.nte:-

,· 
·, gli.a.R.e.men;t a:u Jta.ppoJt:t -<.n-<.:t-<.a..t, e..t>:t ma.-<.n:te.na.n:t c.omple:tee. 

i:t -<..t m'e.J.J:t a.gJtia.ble. d'e.n devo-<.le.Jt le.6 po-in:t.6 ~a.-illa.n:t-6, 
·, ' . . 

'ob.6e.~va.:t-<.on.6, c.bmme.n:ta.-<.~e.-6; la.c.une..6, e.:tc.., le.,que.R-.6 
''lte.6t~te.n:t b-ien .t' e.nve.~g·uJte., la. d-<.ve.~J.J-i:te e.:t la. c.omple.x-<.:te 

de..6 nom b~ e.u.6 e.6 ~ 2..6 po n.6 a.b -il-i:t e.6 q u-<. no u.6 6 u~ e.n.t c.o n6-<- e e.6 • 

Ce.:t ev~ne.me.n:t .64h.6 p~ec.ede.n:t a. demon:t~e e.nc.o~e. une. 
66-<-.6 que. la. Ge.nda.Jtme.~-ie. ~oya.le. du Canada. a. .6U l:t~e. d 

la. ha.u:te.u~·de. la. .6-i:tua.:t..ton e.:t de.me.uJte.~ 6-<-d~.te. a .6e.6 :t~a.­

~-<.:t-<.on-6. Sa.n.6 .t'omb~e. d'un dou:te., j'a.-<. la. 6e~me c.onv-<.c.­
:t-<.o n q u~ no.6, me..6 u~e..6 .6 ec.uJt-t:ta.-t~e-6 0 n:t .ta.~g e.me.n:t c.o n:ttt-<.bue 
a c.~ee~ un e.66e.:t p~eve.n:t-<-6 qu-i 6-<-:t que. le..6 Je.ux .6e .6on:t 
deJtou.le.6 .6a.n.6 -<.nc.-<.de.n:t· ma.je.u~. 

Ce.Jt:te. -<-l e.J.J:t pJtema.:tuJte d'eva.lue.Jt a.dequa.:te.me.n:t e.:t eon-
. ' 

c.Jt~:te.men:t le..6 Jte.:tombe.6 .6lc.uJt-i:ta.-<.Jte..6 de. notJte. -<.mpl-<.c.a.~ 

:t-<.on a.ux Je.ux o.tymp-<.que.-6 de. _1976 ma.-<..6 -<..t .6'a.g-<.:t .6-imple.me.n:t 
de. je.:te.Jt un c.oup d'oe.-<.l .6u,Jt le..6 donnee..6 qu-i .6Luve.n:t poult 
v-<.:te. Jtea.l-i.6e.~ l'-<.mpa.c.:t qu~a.uJton:t -<.mpltegne c.e..6d-i:te..6 me..6ulte..6 
.6ec.u~-<.:ta.-<.Jte..6 a.u:ta.n:t c.he.z le..t> o~ga.n-<.~me.-6 pol-<.c.-<.e.~-6 que. p!t-tve.6. 

Cec.-t n'a.uJta.-i:t pa..6 e:te Jtea.l-i.6a.ble. .6a.n.6 l'e.66o~:t c.olle.c.:t-<-6, 
le. p~o6e..6.6-iona.l-i.6me., l'e.66-<-c.a.c.-<.:te e.:t la. pe.Jt.6.i..6:ta.nc.e. de. 
c.e.ux qu-i m'on:t .6-i loya.le.me.n:t a.ppuye .a.u c.ou~.6 de..6 deux de.Jt­
n-i~Jte.-6 a.nnee..6, c.e qu-i Jtend e.x:tJtlme.me.n:t d-<-66-<-c.-<-le. la. :t!c.he. 
d'e.xpJt-ime.Jt a.dequa.:te.me.n:t rna. gJta.:t-<.:tude. e.:t ma. g~a.nde. Jte.c.onna.-i.6-
.6a.nc.e. poult un :tJta.va.-il b-ien a.c.c.ompt-<.. 

I . ' . 
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E66eet~veme~t, tout a ete d~t da~~ te pne~e~t nappont 

~un te~ aet~v~te~ auxquette~ nou~ avon~ pan~~e~pe et au 

n~~que de te pnotongen ~nut~tement, je me eonte~tena~ de 
me~t~onne~ que ~au~ aun~on~ peut-etne eu avantage a jo~~dne 
notne Centne d'Opena~o~ a eetu~ de ~a~ ~env~ee~ de ~eeun~te 
~au~ ta d~neet~o~ d'un ~eut et un~que Che6 de~ Openat~on~, 

a un endno~t totatement ~epanl de~ openat~on~ nonm~te~ 

et jou~~~a~t de~ 6ae~t~te~ et e~paee~ nequ~~. 

Van~ t'e~pn~t eonjo~~t qu~ eanaeten~~a~t t'objeet~6 

eommu~ de no~ openat~on~ ne~peet~ve~, eee~ auna~t pnoba­

btement eo~tn~bue a amet~onen et aeeetenen te~ nombneux 

eehange~ d'~~6onmat~on qu~ ~e mutt~pt~a~e~t au 6un et 

~ me~une que le~ Jeux appnoeha~ent. 

Toute eoh~~denat~on 

de~ ne~uttat~ obtenu~ 

t'oeea~~on d'epnouven 

p~~~e, je ~u~~ pte~~ement ~at~~6a~t 
et b~en que ~au~ n'ayon~ pa~ eu 

I , 

te~ nombneux d~~po~~t~6~ dont 

nou~ d~~po~~on~, je n'a~ aueun doute qu'~t~ ~e ~ena~ent ave--
' 

ne~ adequat~ aux be~o~n~ de ta eau~e. t '(. 

Le Commanda~t de ta d~v~~~on "C" 

Le Comm~~~a~ne-adjo~nt, 
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SECURITE DES ATHLETES 

RETROSPECTIVE 

Vers la fin ~e 1973, la G.R.C. accepta, avec l'appui 

des Forces canadiennes, la responsabilite d'assurer une 

protection aux athletes durant la periode des Jeux olym­

piques de 1976, mais ~eulement au cours de leurs deplace­

ments, c'est-i-dire lors de fonctions officielles et stir 

des trajets .bien determines. 

Effectivement, c'est au cours de l'ete 1974 que debuta 

la planification proprement dit~ des mesures securitair~s 

destin~es i la protection de ces athletes, de concert avec 

CCJO/Transport. . . 
./ 

OBSERVi.TIONS 

oG au fait que COJO/Tr~nsport assumait l'entiere res­

' .pons~bilite du'deplacement des membres de )a grande Famille 
'f, 

olympique, incluant les athletes, c'est naturellement de 

concert avec c~s autorites qu~ devait evoluer !'ensemble 

de notre planification. Le probleme le plus evident que 

nous avons eu i surmontei avec ces autorites se situa au 

manqu~ de donnees tangibles sur l'identite, le nombre, la 

date d'arrivee, etc~ des athletes qu'elles ne purent nous 

fournir avant le printemps 1976, ce qui compliqua quelque 

peu l'evblution systematique et normale de notre programme 

de planification. 

. .. /2 
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SECURITE DES AT1HLETES 

.J 

I·nitialemen t, · no us devion s disposer d' un e ffecti f de 

66 membres de la G.R.C. et 544 des F.c., se basant sur 

la pr~diction de eOJO/Transport de !'utilisation quoti­

dienne d'environ 90 A 100 autobus. 

Au cours des premiers jours d'op~ration, nous devions 

r~aliser que !~utilisation d'un nombre beaucoup sup~rieur 

d'autobus ~tait n~dessaire, pour rapidement d~passer 200 

par jour. Nous avons done dG fair~ appel encore une fois 

aux F.C. et l'effectif init~al de 544 devait rapidement 

atteindre 1,200 qui, soit-dit en passant, s'est av~r~ 

ad~quat aux besoins de la cause. 

Le concept du corridor s~curitaire con;u pour r~unir 

!'ensemble des politiques respectives des Services d'ordre 
' 

impliqu~s a la protection des athletes soi# en mouvement, 

aux Villages olympiques ou dans les divers sites d~ comp~­

tition, s'~st av~r~ tres efficace, de m@me que la mise 

e~ place du Centre principal de Dispatching qui avait 

pour objectif de coordonner sur place !'ensemble des op~-

rations s~curitaires confi~es a la G.R.C. La programmation 

des demandes d'escortes, la fouille des v'hicules r~serv~s 

au transport des athletes et la liaison ~troite avec les 

~utorit~s policieres des r~gions~o~ les athletes devaient 

se rendre, refletent bien l'~ffort collectif qui fut d~ploy~ 

par tous et chacun. 

. .. I 3 
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SECURITE D~S ATHLETES 

Un total de 42 voitures G.R.C. et 30 jeeps des F.C. 

furent utilises durant l'operation, relies par un 

systeme de communication (bases mobiles et appareils 

portatifs) et diriges d'une base centrale etablie.au 

C.P.D. avec':moniteur au Bureau rouge. Environ 245 appareils 

portatifs furent utilises. 

COMMENTAIRES 

Outre certaines difficultes qu'eprouverent les autorites 

de COJO/Transport et COJO/Accueil a graduer de la phase 

de plani~~cation a la phase operationnelle que nous 

attribuons possiblement a un manque d'organisation de leur 

part, ce qui eut pour effet de compliquer quelque peu en 

certains moments notre op~ration et necessitant de notre 

' 

I 

part un deploiement de personnel qui aurai~ pu etre epargne, il 
~ 

n'y eut aucun probleme majeur rencoritre au cours de 

l'entiere operation et si l'experience que nous venons de 

vivre etait a recommencer, il y aurait tres peu de modi­

fication a apporter. 

CONCLUSION 

Quarante-six jours d'operation; quelque 10,000 athletes 

et accompagnateurs escortes quotidiennement sur au-dela 

de 50 circuits; 85,000 milles enregistres sur nos voitures,,,, 

... /4 
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SECURlTE DES ATHLETES 
.J 

... de police en plus des d~stances parcourues par les jeeps 

et helicopteres des F. c.; tel' est le bilan de 1' apport 

de la G.R.C. et des Forces canadiennes ~ la securite 

des athletes au cours des Jeux olympiques de 1976. 

' f. 
~ 
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SECURITE PERIPifERIQUE 

Cet aspeet englobait se~t (7) sph~res ~'activit~s s~­

curitaire~ regroupant 188 membres GRC et 449 membres 

des FC. 

1. VILLAGE OLYMPIQbE - MONTREAL 

RETROSPECTIVE 

Dur~e des op~rations: 

Personnel: 

Nature des fonctions: 

Observations: 

20 juin au 4 aoGt 

19 membres GRC 

20 au 30 j uin 

P~riode de ~amiliarisation et 

participation aux r~p~titions g~­

n~rales .. ; 

' 1 au 16 juillet { 

Assistance au SPCUM et i 1a SQ 

au Centre de validation (fouille 

de bagages des athl~tes etc.) 

16 jui11et au 4 aoGt 

Patroui11e du VO et du Centre 

na1. 

internatio-

Notre personnel avait aussi la .... 

. . . I 2 
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... tache de mise en application des lois federales. 

L'ensemb~e des operations s'est bien deroule. La 

cooperation entre les forces policieres impliquees 

etait excellente. A noter que le processus d'accredi-

tation des athl~tes relevait d~.l'initiative du COJO, 

teutefois, pour des raisons fondamentales de sedurite, 

il nous apparait que ce processus aurait assurer des re­

sultats plus tangibles sous l'egide de la juridiction 

policiere meme. 

0 \, --

' f. 
~ 
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2. PARC OLYMP;IQUE 

RETROSPECTIVE 

Dur6e des op6r6tio~s: 

'. ·.- ~ 

Personnel: 

Nature des fonctions:-

17 juillet au 2 aout: 

19 ':]uin au 2 aout 

44 me'mbres G. R. C. 

19 jtiin au 16 juillet - p6riode 
' 

de familiarisation des cinq (5) 

sites qe comp6tition du Pare olym­

pique. 

Assistance au SPCUM particuli~rement 

·I 

l 
I 

dans 1 'in tens if i cation de la s6cur i t6 iJ 

' OL. " " fj des endro~ts -r.eserves aux personnes 11 
I• 

de marque, tels les salons des dignitaired~ 
j' 

et loges protocolaires localises dans di 
chacun de ces cinq 

' les comp6titions. J 
'f> 

( 5) 

Assistance au SPCUM a 

sites durant :I 

une fouille i. 

'· 
globale de chacun des cinq (5) sites fi 

I 

au d6but de .chaque jour. Mise en ·i 

application des lois f6d6rales. 
,, 
,; ,, 

OBSERVATIONS 

L'ensemble des op6rations s'est bien d6roul6. La coop6- 'i 
:, 

I 

ration entre les divers services d'ordre impliqu6s 6tait 

excellente. Au tout d6but des Jeux, un certain probl~me 

a fait surface en mati~re de contr6le et de participation 

... I 2 
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PARC·OLYMPIQUE 

... dans le processus d'accreditation des personnes de 

marque. Les dialogues qui s'imposaient ont vite fait de 

rectifier la situation i la satisfa~tion de tous. En peu 

de temps, nous avons pu regagner lu collaboration des 
/ 

parties"';·c9--Aeernes vis-i-vis le role quL nous incombait 

dans ce domaine d'accreditation . 

. u· .. J •• 

\ . 
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3 • SECURIT~ DES FRONTIERES 

RETROSPECTIVE 

Duree des operations: 

Personnel: 

Equipement: 

Nature des fonctions: 

7 juin au 4 aout (59 jours) 

63 G.R.C. - 63 F.C. 

19 voitures - patro~ille 

Patrouille de la frontiere canado-

americaine sur une distance de 

160 mill~s repartie en trois 

secteurs qui regroupaient respec­

tivement 50, 42 et 34·membres 

G • R. C • - F • <::: ... 

But: demontrer et exercer un cer-

tain controle de frontiere 
' via patrouAlles conjointes 

~ 

(GRC - FC) sur une base con-

tinuelle de 24 heures par jour. 

OBSERVATIONS 

Au cours de cette operation, nos patrouilleurs ont effectue 

quelques 650 verifications de tout genre: 

317 verifications -

155 

7 

Loi sur la douane 

Loi sur l'immigration 

Loi sur les stupefiants 

171 autres verifications 

... /2 
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SECURITE DES FRONTIERES 

A partir de ces v~rifications, plusieurs cas mineurs 

furent r~~~r~s soit aux officiers de l'immigration 

ou de la douane. D'autres cas refl~tant un int~r~t 

particulier a la GRC furent retenus et poursuivis comme 

suit: 

11 dossiers ouverts -
2 II II 

4 II II 

Loi sur 1~ douane 

Loi sur l'immigration 

Loi sur les stup~fiants. 

Il nous est agreable de souligner la tres bonne colla­

boration d~montr~e par les divers services des autorit~s 

am~ricaines et locales. Nous regrettons toutefois 

la trag~d~e routiere qui a coGt~ la vie au Cap.-maftre 

Jim B~rub~ des FC en date du 16 juill~t. Les d~tails 

pertinents a cette affaire ont d~ja fait l'objet d'un 

dossier pertinent. 

' . ' 
f. 

i 
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4 . SECURITE DES AEROPORTS 

( Dorva 1) 

Personnel regulier en place: 

RETROSPECTIVE 

71 membres G.R.C. 

Dur~e des operations~ 15 juin au 4 aout 

Personnel: 

Renforts additionnels: 

Nature des fonctions: 

16 GRC - 150 FC 

20 GRC {~ compter du 31 juillet au 

4 aout) 

GRC - Assurer la prote~tion des 

athletes et des personnes de 

marqueJou dignitaires ~ leurs 

arrivees et departs. 

FC - Gardienn~ge des points vitaux, 

' contr6le de. prirtcipaux acces 
'f> 

aux endroits non publics et 

patrouilles de perimetre 

et aires de mouvement. 

OBSERVATIONS 

Durant la periode olympique, les operations se sont de-

roulees generalement bien. Au debut une tres bonne coope-

ration s'etait developpee entre les parties concernees, 

soit la GRC, le Regiment royal canadien, le COJO Accueil 

... /2 
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.S-EC-1J~I TE DE$ 1\.~-ROPORTS 

(Dorval) 
... ,. (arrivees. et depar,t"i:;), les compagnies 

' . ' " ' - ~\ 
aeriennes, 

le Minist~re des Transports, et autres organismes relies 
.... ~ .. ..... !. ' ~ • -

de quelque fayon a nos operations·olympiques. 
J,. I ~ ~ .• ~ • • • "' ' • ' 

La phase ~es arrivees des membres de ~a famille olympique 

e,t des athletes a conn.u des succes concordants a la pla-
.. :t 

nification. Toutefois, le proce~sus de mise en marche 

soit la phase des'departs des arriere des operations, 
. t_ : ~ . ~ 

personnes ci-desstis mentionnees ne devait~pas rencontrer 
. . \ ~ • j ••. ~ •.. ~ - ' r. 

le~ succ~s escomptes. :Unerce!tain~ perturbati6n prit 

naissance le 31 juillet et alla, s'entensifiant jusqu'au ... ' . . ,. . ..... ~ 

l4, ~out,. s<;>it la journee.fJ~~sid~.rniers u-ep.arts. 

Causes: 

,. 
MaJ:?-que de communications ~ntre lerf personnel COJO 

Accueil (ar~ivees et d§pa~ts) et le personnel 

.GRC a,l'6eroport de Dorv~l. L'entente'prealable 
• • y - -\..- ~-~ • 

n'et~.it pas_respecte! notre de~achement de Dorval 

devai~ @tre informe au moins une heure a l'avance 'f, I>;' il' < 

du depart des autobus d'athl~tes du Village olym-

~ ~qtte en. direction de 1 'a.~rogare. Les cedules 

de departs emises par COJO etaient rarement exactes, ;. 1 ~.,., \.. ...... • 

.+~~Ja!r~ye~s a,DOfV~l etaient soit. a ~'avance ou 

de.~,, f,e.t:-ar9 .. sur. 1,' hora.ire quotidi~n. 

. .. /3 
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'fS,EC:_URITE DES AEROPORTS 

· (,D_orval) 

... Ainsi, notre~securite a l'aerogare perdait beaucoup 

d·e son efficaci.te Vpuisque ·nouS de.v,ions proceder a des 

reaju:':;tements :.c:ori:tintiels de derniere minute. 

2 - Manquemeht a la planification concernant les 

Les mesures prevues initialement concernant 

l'implication des cofupagnies aeriennes qe pouvaient 

Stre mises en pratique a cause de l'asp~ct logistique de cet 

aerogare. L'achemine~ent des bagages.l'obtentio~ des 

billets devaient rionstituer le,probleme majeur vis-a-vis 

le processus d'embarquement. Done les athletes devaient 
' . . 

circuler a l'i~t,rieui parmi le grand-~ublic. 

3 - Manque' d' entrainement de notre personnel sur 
~--<'>-~·"' ........ ..,.~-·-.~,-' . .i>-t>"i!!t""·~····,;.,..!>...;...;;.,p~~~ ..... ~-

ce genre de travail (septirite des dignitai1fes) ~ Le genre 
. f. 

de situation decrite aux items 1 e.t 2 ci-liaut avait en-

gendre un redeploiement masSif de la GRC a Dorval pour faire 
'\ 

face a toute eventualite~ toti~efoi~, il ne nous avait 

pas Ste possible de selectionner adequatement tout le per­

sonnel competent a cette t&che. 

4 . Il nous apparait valable d'ajouter que la periode 

du 31 juillet au 4 aoGt representait necessairement une 

tiche relativement lourde pour tous les services impliques 

dans ce do~aine puisqu'il s'agissait lade departs massifs • 

. . . I 4 
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SECURITE DES AEROPORTS 

(Dorval) 

En d6pit de ces situations parfois complexes, nous semmes 

d'avis que le travail effectu6 dans ce domaine a 6t6 

gigantesque et que les r6sultats obtenus furent tres 

satisfaisants. 

' t 
'(; 
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5 • AEROPORT DE MIRABEL 

Personnel regulier en place: 72 membres GRC 

RETROSPECTIVE 

Duree.des operations: 

Personnel: 

Renforts addition'nels: 

Nature d~s fonctions: 

15 juin au 4 aout 

36 G.R.c. 

2 2 5 F. C •. 

30 G.R.C. (a .compter du 31 juillet 

au 4 aout) 

G.R,C. - memes qu'a Dorval 

F.C, - me~es qu'a Dorval 

OBSERVATIONS; 

t 
La situation vecue en cet endroit a et~ sensiblement 

la meme qu'a Do~val avec les quatre facteurs identiques 

a l'origine. Toutefois, desmesures correctives ont ete 

de beaucoup plus applicables etant donne que l'aspect 

logsitique de cet aeroport pouvait permettr~ des reajus­

tements qui ne nous etaient pas possibles a Dorval. Bien 

que les premi~res delegations d'athl~tes durent etre traitees 

comme des passagers ordinaires, l'ensemble de nos opera -

tions a pu etre readapte pour atteindre un standard 

hautement securitaire. 
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6 . AEROPORT ST-HUBERT 

RETROSPECTIVE . 

Dur~e des op~rations: 15 juin au 4 aout 

Personnel: 

Nature des fonctions: 

8 membres G.R.C. d~ploy~s en 

~quipes de deux (2). 

Assurer une pr~sence policiere 

24 heures par jour durant toute 

la p~riode olympique. 

OBSERVATIONS 

Comme indiqu~ ci-haut, notre objectif en cet 

endroit consistait a d~ployer une pr~sence policiere, 

puisque avant la p~riode olympique aucune s~curit~ comme 
' tel n'existait sur le c6t~ civil de cet a~~oport. Aucun 

~ 

incident ne fut signal~ et le tout s'est bien d~roul~. 
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7 . PORT ET NAVIGATION 

RETROSPECTIVE 

Duree des operations: 15 juin au 31 aoGt 

Entre 06:30 et 21:30 sur une 

base quotidienne 

Personnel et equipement: Deux (2) membres G.R.C. et un 

bateau patrouille. 

Nature des fonctions: Patrouiller une heure avant et 

durant les pratiques et competitions 

au Bassin de l'Ile Notre-Dame. 

Patrouille le bassin durant les 

visites de di"gnitaires en cet 

endroit. 

Patrouiller le port de Montreal 

et les alentours d~ bassin. 
:. 

f, 

OBSERVATIONS 

Aucun incident digne de mention n'est venu nuire aux 

pratiques ou competitions. 

Resultats tres satisfaisants 

Nous semmes conscients que les ressources humaines deployees 

dans ce secteur etaient relativement taxees en matiere 

de volume de travail. 
i 
I 

Une augmentation de personnel ici 

n'aurait pu etre faite qu'au detriment d'un autre secteur; 

... /2 
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PORT ET NAVIGATION 

... et toute proportion gardee, nous avons juge sage de 

proceder comme decrit dans la retrospective. 

' 
f. 

i 
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SECURITE DES DIGNITAIRES 

RETROSPECTIVE 

Comme nous savons, cette responsabilite incombait 

principalement ·~ la G.R.C. En outre, le SPCUM, la SQ 

et les FC ont egalement apporte leur concours dans ce 

domaine selon les politiques enoncees anterieurement 

par le sous-comite VIP et ratifiees par le Comite prin­

cipal de la Securite publique des Jeux olympiques (CPSPJO) 

Ressources humaines 

La securite des dignitaires etait repartie en neuf 

(9) sous~fonctions distinctes qui regroupaient le person­

nel suivant: 

G.R.C. SPCUM 

378 121 34 

FC 

267 
' t 

j; 

GRAND TOTAL 

.800 

~a repartition de ce p~rsonnel permettait ainsi une 

possibilite de deploiement de 50 equipes d'escortes mo­

torisees quotidiennes disponibles aux escortes de digni­

taires dans les categories'suivantesi 

Securite maximum: 

Securite moyenne: 

Securite moderee: 

Secur i·te minimum 

3 

10 

20 

17 

50 escortes par jour . 
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Duree des operations 

Le~ operations proprement dites ont debute le 5 juillet 

'v pour se terminer le 2 aout, soit une duree de 28 jours. 
,/ 

J 

.Q_ignitaires 

L Le nombre total de dignitaires visiteurs qui nous furent 

signales se chiffre ~ 143, et ce nombre se deco~pose 

comme suit: 

Membres de familles royales: 

Che/fs d'Etat: 

Premiers ministres: 

Ministres: 

Chef's de Parlement: 

Secret~ires d'Etat_ 

21 

6 

4 

35 

2 

8 

Repi.·es'e.ntants des aff.aires exterieures t 7 
~ ' 

Autres personnalites: 38 

Total des personnalites connues 

qui sont venues ~ Montreal 121 

Annulation de visites annongees ante- 22 

rieurement. 
I 

(voir annexes I, II, IIA, et III a la fin de ce chapitre) 

Dignitaires escortes 

Les dignitaires a l~egard de qui un degre securitaire 

avait ete attrihue et qui furent escortes durant leur 

sejour ~ Montreal etaient repartis de la fagon suivante: 

... I 3 
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securite maximum: 

Securite moyenne: 

Securite moderee: 

Securite minimum: 

TOTAL: 

OBSERVATIONS 

3 

9 

36 

9 

57 dignitaires escortes. 

Nos operations se sent deroulees en stricte conformite 

a vee la s\trucuture de 1' orga",igramme formule, et no us 

semmes d'avis que toutes les sous-fonctions identifiees 

\ etaient fondamentalement adequates; nous crayons cependant 

que quelques reajustements seraient de mise si nous devions 

vivre a nouveau cette grande experierrc·e. 

OFFICIERS DE LIAISON GRC .AU PROTOCOLE/COJO AINSI QU'AU 

MINtSTERE DES AFFAIRES EXTERIEURES 
' f. 

'(.. 

Initiative tr~s valeureuse qui a purmis une centralisation 

maximale de,donnees concernant arrivees et departs des di­

gnitaires, car il nous fut ~esque impossible dans la 

plupart de$ cas d'obtenir les itineraires des dignitaires m6me. 

CENTRE D.'O~ERATIONS VS CENTRE DE PLANIFICATION DES ESCORTES 

Selon l'organigramme, nous ne devions retrouver ici qu'un 

groupe. Toutefois~ l'aspect espace a suscite cette separation 

·"' ... I 4 
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... inevitable, entrainant ainsi une duplication de corres­

pondance ~t des legers ~etards en dissemination de 

renseignements utiles .~ la plani~ication des escortes 

STRUCTURE DE LA PLANIFICATION CONJOINTE 

Cette planification a partir du sous-comite VIP compose 

de membres des trois forces policieres s'est averee 

tres efficace dans certains cas, mais relativement complexe 

dans d'autres, ceci dG au fait que chaque service de 

police avait ses propres directives ~ r~s~ecter. Il nous 

apparait valable de- suggerer que chaque corps policier 

aurait peut-etre dG·planifier dans sa propre juridiction 

le travail ~ etre effectue et acheminer les recommandations 
\ 

pertinentes au Comite principal pour ratification. 

PLANIFICATION DIVISIONNAIRE 

"' 

' t 
f, 

Cette planification a bien fonctionne en general. 

Toutefois, ndus crayons qu'une integration plus poussee 

de la visit~ royale au Centre des Operations olympiques 

aurait permis une meilleure coordination et un deploiement 

plus rationnel du personnel affecte ~ la securite des digni­

taires en general. 

RESSOURCES HUMAINES 

Quant aux 3 78 membre s GRC ass ignes dans ce tiE ~here, no us 

pouvons souligner que cette planification globale s'avera 

tres adequate. 

. .. Is 
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... S'il n'eut ete des quelques 22 annulations de visites 

de la part de divers chefs d'etat, nous aurions ete taxes 

au maximum et il nous aurait ete impossible de redeployer 

du personnel a d'autres taches telles la securite des 

loges de VIP au stade olympique ainsi que les patrouilles 
de consulats. 

Les pages qui suivent font voir nos 'donnees pertinentes 
dans l'ordre indique ci-dessous. 

Annexe I 

Annexe II 

Annexe II A 

Annexe III 

Dignitaires escort~s 57 

Nombre d'escortesipar jour. 

Courbe des escortes quotidiennes 

Dignitaires non escortes: 64 

(sans securite) 

N.B. 
Nous n'avons pas juge necessaire d'identifier 

les 22 dignitaires qui ont annule leur visite 
a Montreal. 
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ANNEXE 1 

' 
B,AYS DEGRE SEC. DEPART HEBERGEMENT NOM DE 

I 
ARRIVEE 

J 

Sa Majeste la Reine Grande-Bretagne Maximum lii-07-76 25-07-76 Britania 
' 

Prince Philip Grande-Bretagne Moyen 16-07-76 01-08-76 Alva House ,Brom< 

Prince Charles Angleterre Mod ere 23-07-76 25-07-76 HMY Britania 
--

Pr~nce' Andrew Graade-Bretagne Modere 16-07-76 25-07-76 HMY Britania 

Prince Edward Grande-Bretagne 23-07-76 25-07-76 

Princesse Anne Gra.~ae-Bretagne Moyen 13-07-76 02-08-76 v.o. Bromont. 
--

Mark Phillips Grande...;:Bretagne Moyen 13-07-76 02-08-76 v.o. Bromont 

Gouv. ~eneral J.Leger Canada Moyen 12-07-76 01-08-76 Chateau Champ lac 
et son·~pouse 

P.M. E.~Trudeau Canada Moyen 12-07-76 01-08-76 Reine Elizabeth 
et s~- ~ouse -
Chancelier M Allemagne Ouest Maximum 22-07-76 22-07-76 
Itelmut Schmidt. 

--
Pres. Leopold Senghor senegal Mod ere 21-06-76 27-06-76 Ritz Carlton 
-------- --
Prince Gholam Reza Iran Moyen 10-07-76 25-0'7-76 Reine Elizabeth 
Phalavi 
--
Sec. du Tresor Etats-Unis Modere 16-07-76 18-07-76 Ritz Carlton. 
William E. Simon 
-· 
Sous-ministre de Russie Moyen 14-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth '-l'U.R.S.S. M.I.T. 
Novikov 

-
Pres. of House of Japon Mod ere 15-07-76 I 20-7- 76 Ritz Carlton 
Councillors Kenzo 
Ko o n 
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NOM PAYS DEGRE DE SEC. ARRIVEE DEPART HEBERGEMENT -- --
Soll. gen. Warren Canada ' Minimum 13-07-76 02-08-76 
Allmand 

Adolpha Echeverria Mexique Mod ere 14-07-76 02-08-76 Holiday Inn 

-· Benito Echeverria Mexique Mod ere 14-07-76 02-08-76 Holiday Inn 

Thomas Anders U.S.A. Modere 16-07-76 02-08-76 Ritz Carlton 

Mrs. Lopez Portillo Mexique Mod ere 17-07-76 23-07-76 Holiday Inn 

Jose Roman Lopez Mexique Mod ere 28-07-76 02-08-76 Holiday Inn 
Portillo 

Carmen Portillo Mexique Mod ere 23-07-76 Holiday Inn 
-- 17-07-76 -· 

Pauline Portillo Mexique Modere 17-07-76 23 07-76 Holiday Inn 
-----
Ambassadeur Shalev Israel Modere 21-07-76 01-08-76 Prive 
--
Nancy Kissinger U.S.A. Madere 30-07-76 01-08-76 Reine Elizabeth 

-----
David Kissinger U.S.A. Madere 30-07-76 01-08-76 Reine Elizabeth 

'-
Omar Herrera Torrijo Panama Medium 27-07-76 30-07-76 Reine Elizabeth 

Andre Fosset France Modere 27-07-76 29-07-76 Meridien 

Ramen Castro 01-08-76 02-08-76 Queen Elizabeth 

Pierre Mazeaud France Hinimum 17_.07-76 ' 
} 
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NOM PAYS I DEGRE DE SEC. - ARRIVEE 

I 
DEPART HEBERGEMENT -- --

Le Prince Guillaume Luxembourg Mod ere 09-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth 

·-Le Prince Jean Luxembourg Mod ere 09-07-76 02-08-76 Re~ne El~zabeth 

--
Le Prince 

' 
Henri Luxembourg Mod ere 09-07-76 02-08-76 

l 
Reine Elizabeth 

La Princesse Marie Luxembourg Madere 09-07-76 02-08-76 I Reine Elizabeth 
Astrid 

La Princesse Margarethe Luxembourg Mod ere 09-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth 

Mario Vasquez Ran a Mexique Madere 10-07-76 02-08-76 Holiday Inn Sherbr. 

Olegurio Vasquez Ran a Mexique Mod ere 10-07-76 02-08-76 Holiday Inn Sherbr. 

Son Excellence Roger COJO Canada Minimum Duree Reine Elizabeth 
Rousseau 

---
Eduardo Echeverria Mexique Madere 14-07-76 20-07-76 Holiday Inn Sherbr. 

John Bruton Irlande Minimum 15-07-76 Holiday __ Inn Sherbr. 
----
Princesse.Marijen Iran Minimum 10-07-76 25-07-76 Reine Elizabe-th 
Phalavi 
-· 
N.S. Patolichev Russie Madere 08-07-76 16-07-76 Holiday Inn 

Yosip Pozderac Yougoslavie Mod ere 09-07-76 Village olympique 

' . J 



- - - - - - - - - - - - • • 
; 

NOM PAYS I DEGRE DE SEC, ARRIVEE DEPART 

I 
HEBERGEMENT -- --

Prince Albert Monaco Mod ere . 24-07-76 31-07-76 Ritz Carlton 
--

P.M. Malcom Frazer Australie Mod ere 23-07-76 25-07-76 Reine Elizabeth 
--- -

M. Hans Jochen Vogel Allemagne Ouest Minimum 13-07-% 20-07-76 Reine Elizabeth 

M. werner Maihofer Allemagne Ouest Mod ere 26-07-76 02-08-76 Ritz Carlton 

Lord Killanin Grande-Bretagne Mod ere 05-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth 
Irlande 

Son Altesse Royale Liechtenstein Mod ere 12-07-76 23-07-76 Reine Elizabeth 
le Prince Franc;ois 
Joseph 

Gerhart Rudolph Allemagne Ouest Minimum 16-07-76 2 8-07-76 Ritz Carlton 
Baum 

A. Hojjat Kashani Iran Mod ere 15-07-76 03-08-76 Chateau Champlain 

Dr. Fasllolah Reza Iran Mod ere 13-07-76 03-08-76 Chateau Champlain 
Ambassadeur 

Prince Bertil Suede Mod ere 15-07-76 26-07-76 Ritz Carlton 
' -

Son Altesse Royale Luxembo·u.rg Mod ere 09-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth 
le Grand Due 
--
La Grande Due hesse Luxembourg Mod ere 09-07-76 02-08-76 Reine Elizabeth 
Josephine Charlotte 

.. 
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ANNEXE I I I 

NOM PAYS 

1 CHATICHAI CHOONHAV&~ Tha!lande 

2 - Sheik Abdu~ Rhaman Faris Ben Khalefa Koweft 

3 - Sir Christopher SOAMES Grande-Bretagne 

4 - Mr. Max Vander Stoel Pays-Bas. 

5 - Mr. Lester BIRDS Antigua 

6 - Philip KRUMM (NOC) Etats-unis 

7 - Abdel Hamid HANSSAN Egypte 

8 - PAKU ALAM VIII Indonesie 

9 - Dr. SERGEI BURENKOV Russie 

10- Sir John and Lady Johnston Grande-Bretagne 

11- Mr. SCHUMELAN , _ Russie 

12- Major General HEO. ADEFOPE Nigeria 

13- Mahamed Ahmed EL-SEESSY Egypte 

' 14- Arvind NETHAN Ind,.e 
'f> 

15- Anatole DOBRYNYN U.R.S.S. 

16- Hamzah Bin ABU SAMAH Malaysie 

17- Oma SHANKAR BAJPAI Inde 

18- M. Frangois VAN-AAL Belgique 

19- Gojko SEKULOVSKI Yougoslavie 

20- Major Silvio DE MAGALHAES PADILHA Brezil 

... /2 
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NOM 

21 - Marchal de l'air (CIO) M. Thawee 
CHULASAPYA 

22 - Ayi Houenau HUNLEDE 

23 - Edem KODJO 

24 - Koudjolou DOGO 

25 - Lieut. Gen. MOHAMED Andi JUSUF 

26 Mr. John BRUTON 

27 - Achilles KARAMANLIS 

28 - Camille POLFER 

29 - M. H. de 6. SALES 

30 - M. Etienne AHIN 

31 - M. Hamiltun GREEN 

32 S. Fidley-Ridley GREEN 

33 - M. Denis HOWELL 

34 - Le Marquis D'EXETER 

35 - M. Panos STASINOPOLOS 

36 - M. Clement MAYNARD 

37 - Mme R. de BACKER VAN OCKEN 

38 - Shridath S. RAMPHAL 

39 - Hon W.M. CHAKULYA 

40 - M. Jozef CZESAN 

41 - M. Adrien MEISCH 

PAYS 

Thaflande 

Finlande 

Finlaride 

Finlande 

Indonesie 

Irlande 

Grece 

Luxembourg 

Hong-Kong 

Cote-d'Ivoire 

Guyane 

' Guyane 
"(, 

Grande-Bretagne 

Grande-Bretagne 

Grece 

Bahamas 

Belgique 

Grande-Bretagne 

Zambie 

Pologne 

Luxembourg 

... /3 
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NOM 

42 - M. Young Choo KIM 

43 - Benito LLAMBI 

44 - Sheikh Fahid Al-Ahmad AL-SABAH 

45 - S.K. SIKIVOU 

46 - Louis Guirandon MIDIAYE 

47 - Claude COLLARD 

48 - Lord Ruppert NEVILLE 

49 - Major General KHATRI 

50 - Prince Tsuneyoshi TAKEDA 

51 ~ Dr. Heinz PRUKNBR 

52 - Le Brig. Robert A. KOTEI 

53 - Mr. Jozef CHABERT 

54 - Dr. Valantin Herandez ACOSTA 

55 - M. Slaheddine BALY 

56 - Mr. Reginald C. COOPER 

57 - Brig. Olufemi OLUTOYE 

58 - M. Fouad ME13AZAN 

59 - M. H.W. VAN DOORN 

60 - ADOLFO Suarez GONZALEZ 

61 - Min. Pres. M.W.O. NYIRENDA 

PAYS 

Coree 

Argentine 

Kowe.ft 

Fiji 

Cote d' Ivoire 

France 

Grande-Bretagne 

Japon 

Australie 

Ghana 

Belgique 

V .... .-' .... 1 enEf.zue a 
i. 

Tunisie 

Bermudes 

Nigeria 

Tunisie 

Pays-Bas. 

Espagne 

Zambie. 

... I 4 
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NOM 

62 - Hayden D. BANDA 

63 - M. Mohamed M' ZALI 

6 4 - Ake MALMAEUS 

PAYS 

Zambie 

Tunisie 

Suede. 

' I 
i 

001265 



INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

' 
1 

"" 

001266 

4 -



INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

STRUCTURE DE LA PLANIFICATION CONJOINTE 

L-e sous-comite de l'a planification d 1 urgence a 

tres bien fonctionne·'l'ors de la phase de la planification. 

La collaboration entre l•es divers corps pol·iciers fut 

excellente, et ~l n~~~ait aucun doute que les forces con­

jointes de 1 1 ordre connaissaient leur rSle respectif pour 

faire face a tout~ ti~~ence. 

PLANS OPERAT,IONNELS SELON LES FONCTIONS 

Surve'i·l ra·hce: 

Les me!'iribres· de nos equipes de surveillance de 

la section speciale "O" entreprirent le-urs operations olym­

piques par un'e,:.,.·s·urv'eillance de familiarisation des sujets 

les plus violents de notre fichier jaune. Ils ont ensuite 

couvert diverse·so:;·c~i·bles .qui nous sont inconl/ues afin 

d'etablir, d' 1apres'':.leurs deplacements, le q;5..veau de menace 

que constituaient'·c'es individus. Ils ont enfin rempli des 

fonctions d 1 infi''·Ft"ration des foules aux points chauds lors 

d 1 escortes a s'ecurit"e maximum. La section speciale "O" 

ne fu t pas a\.is'si·~occupe e que no us 1 1 a v ions prevu, fa ute 

d 1 incidents graves~ 

Liaison: - S. S. 

La cooperation de ces membres fut excellente . 

. . . /2 
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INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

... Ils nous s~nt venus en aide en maintes occasions et 

l'echange de renseignements simplifia bon nombre de nos 

enquetes et de hos operations. 

done revele essentiel. 

Un tel service s'est 

Mise en commun des enqueteurs du S.E.J. 

On fit appel a ces membres a plusieurs reprises. 

Ils ont toujours repondu avec rapidite et efficacite. 

Sans leur aide, nous aurions eprouve de nombreuses diffi­

cultes a classer les divers incident$_qui exigeaient 

une solution immediate. 

Equipes ·video et materiel technique (Equipe spec. no. 1) 

t 
i 

En general, les operations de ce groupe se sont 

tres bien deroulees, ses responsabilites principales 

consistant a couvrir les escortes de dignitaires en 

compagnie des unites de reconnaissance, et a couvrir ~s 

escortes maximu~ d'at~letes en deplacement. Les equipes 

video ont eg~lement couvert quelques manifestations ~t 

des ceremonies speciales. Toutefois, comme ce groupe etait 

isole du groupe principal d'operations, nous avons eprouve 

certaines difficultes pour l'etablissement du programme 

et l'attribution des fonctions. 

. .. /3 
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INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

Enqueteurs affectes aux dignitaires 

Trois hommes furent designes pour faire enquete 

sur toutes les menaces proferees centre les dignitaires 

et pour assurer une protection adequate aux consulats de 

Montreal. Le volume de travail de ces hommes fut parti-

culierement lourd, mais ils s'en sont tres bien acquittes 

en reglant la plupart des menaces avec la collaboration 

des enqueteurs du s.s. et de nos equipes de surveillance. 

Bureau rouge .du renseignement 

Les membres de ce bureau etaient charges de 

reunir tous l~s renseignements susceptibles d'affecter les 

operations de la securite olympique. Le bureau rouge 

' distribuait les diverse~ plaintes pour fin~ d'enquete 
f, 

e t coordonna it le travail des equipe s de surve ill an,ce et 

des equipes video pour appuyer nos operations de securite 

des dignitaires et des athletes. Tous les avis d'alerte 

passaient par ce bureau, qui veillait a ce qu'ils scient 

transmis a toutes les personnes et agences interessees. 

Nos fonctions eta~ent partagees ~r des membres du Service 

de Securite qui restaient en contact permanent avec le 

Centre d'operations du Service de Securite afin d'assurer 

l'acheminement continu des renseignements entre les deux 

centres. 

. .. /4 

001269 



- 4 -

INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

Pendant nos operations, nous avons re~u 566 

plaintes qui firent !'objet d'enquetes ou furent transmises 

aux unites de securite appropriees pour information ou 

pour toute mesure securitaire qui s'imposait. Nous avons 

profite d'une cullaboration irreprochable de la part 

de tous les services et de toutes les agences de securite, 

y compris des agences americaines qui nous sont venues 

en aide a maintes reprises. 

Affectation du personnel 

Operations video: Un nombre-~uffisant de per-

sonnes fut affecte aux operations-memes dans le domaine 

du video, mais il nous semble que nous n'ayons pas demande 

asse~ de personnel pour remplir les fonctiqns administra-

tives. Ce probleme provenait de la separJtion de notre 

Centre principal. 

Communications 

Nos equipes video ont eprouve certaines difficul­

tes a suivre les deplacements des escortes de dignitaires 

a securite maximum puisqu'elles ne disposaient ~as de radios 

sur ces frequences. Elles n'obtinrent un tel equipement 

qu'apres cinq (5) jours d'operation. Certains repartiteurs 

n'etaient pas bilingues ou ne connaissaient pas assez 

nos operations, ce qui nous gena pour la transmission .... 

. . . I 5 
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INTELLIGENCE ET RENSEIGNEMENTS 

.. precise de demandes ou d'instructions. 

le systeme etait toutefois excellent. 

En soit, 

L'equipement video s'est revele tres efficace 

pendant nos operations. Les 40 membres de nos equipes 

video ont enregistre diverses escortes et la visite de 
la Reine sur 500 rubans magnetoscopiques. 

Ces rubans seront entreposes ici meme jusqu'a 

ce que l'on estime ne plus ei, avoir 1 besoin. Le seul pro-

bleme cause par le materiel video provint du fait que les 

indicateurs de l'heure et de la date 'ne fonctionnerent 

pas pour les appareils portatifs d'enregistrement sur 

ruban magnetoscopique. 

' 

Tous les membres impliques dans les operations de 

securite de ce bureau ont ete impressionnes par la qualite 

de la formation et des installations fournies par le personnel 

et les instructeurs de la formation. 
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SUPPORT 

1. Planification et structure des forces conjointes 

Un membre du Bureau Support faisait partie du sous-

comite Communications et Transport au sein du c.P.S.P.J.O. 

Les frequentes rencontres entre forces policieres ont 

facilite l 1 identification de l'equipement requis par cha-

cun tout en eliminant la duplication dans nos installati-

ons. Ces rencontres furent fructueuses et nous semmes sa-

tisfait dei resultats obtenus en ce qui concerne les me-

thodes de communication entre les divers corps et l'iden-

tification de l'equipement. De plus, ces rencontres nous 

ont permis de connattre les responsables de~telecommuni­
i 

cations au niveau des autres corps policiers ainsi que 

leurs methodes d'operation. 

La presence de Communications Canada a plusieurs de 

nos reunions fut fort appreciee. Nos problemes furent 

identifies et Communications Canada alors mit sur pied 

un comite special ayant pour but de deceller les inter-

ferences, le brouillage des ondes ainsi que toute incom-

patibi1ite dans 
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nos frequences. Advenant une autre operation d'envergure 

semblable, je recommande fortement que les services offerts 

par cette organisation scient utilises au maximum. 

2. Structute divisionnaire de planification 

Le systeme des bureaux rouges a repondu adequa-

tement au but vise .. Les responsabilites de chacun etaient 

clairement identifiees facilitant la tache. Par centre, je 

dois dire que les operations olympiques se sont deroulees 

sans heurt et par consequent, notre planification n'a pas 

reellement ete testee~ neanmoins, je suis convaincu que 

nous etions pr~ts a repondre a tout ev~nement ou urgence 

ayant pu surgir durant les Olympiques. 

3. Plans operationnels par fonction 

Les proceduriers etablis furent suivis au niveau 

' du Bureau roti~e Support. "Par centre, cote aqministratif et 
i 

personnel, le ~olume de travail etait beaucoup plus eleve 

que prevu lors de. l'arrivee du personnel et nous avons ete 

quelque peu·debordes au tout debut. Cependant, durant les 

Jeux, le volume de travail etait normal. Done, lors d'une 

planification semblable future, nous devrions prevoir plus 

de personnel pour accueillir nos membres a leur arrivee et 

pendant les briefings initiaux~ 
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Un autre aspect que je desire souligner est le 

fait que la Section olympique comme telle aurait pu etre 

modifiee en ce qui concerne le Bureau rouge Support. Je 

crois que le·personnel additionnel requis pour la planifi-

cation aurait dG etre place dans les differentes sph~res 

deja existantes, Bureau du Personnel pour selection du 

_personnel, S.F.F. pour achats, depenses et controle du bud-

get, etc. De cette fa9on, nous aurions elimine plusieurs 

intermediaires et un sous-officier coordonnateur seulement 

aurait suffis. 

4. Centre des Operations 

Notre concept du Centre des operations fut une 
' -

reussite, mais comme vous le savez, nous n'avons pas eu a 

faire face a des probl~mes majeurs. En somme, il n'y a pas 

eu d'incident ou d'extreme-urgence durant les~lympiques, 
i 

alors le systime n'a pas ete eprouve. A mon avis, un Centre 

d'operations devrait regrouper dans la meme pi~ce le person-

nel decisionnel et les operateurs des communications. Etant 

plus fonctionnel, ceci accelire les debisions et directives 

et evite les malentendus. De plus, les messages transmis 

par telescripteur n'etaient pas a proximite et nous avons dG 

avoir recours a des estafettes. Il aurait ete preferable 

d'avoir ces machines et operateurs dans une piice adjacente~ 

En somme, un Centre d'operations semblable a celui du S.P. 

C.U.M. aurait, a mon avis, ete plus fonctionnel . 

. 
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5. Centr,es de coordination 

Neant. 

6. Operations, forces conjointes 

7. Personnel 

Au tout debut, le montant global de 900 membres 

avait ete approuve par le directeur des operations, Ottawa, 

afin de travailler pour les Olympiques dans la division "C". 

La provenance de ces membres devait se faire tel que demontre 

ci-dessous. 

Division "C" 

Division "Dep6t" 

Autres divisions 

Positions olympiques 

439 (80% des sections et 
sous-divisions) 

120 

191 

150 

900 

' 
f. 

i. 

Lorsq~e Sa Majeste la Reine a annonce officiel-

lement qu'elle viendrait a Montreal pour ouvrir les Jeux de 

la 2lieme Olympiade, du personnel additionnel fut attribue 

specialement pour cette visite pour un montant global de 240. 

Cependant, plus que nous approchions de la date 

d'ouverture, plus il etait evident que nous n'avions pas 

assez de personnel. C'est alors qu'il fut decide de prendre 

... 
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plus que 80% du personnel des sections et des sous-

divisions tel que mentionne ci-haut. Vous trouverez 

ci-dessous le montant global du personnel qui a tra-

vaille pou~ les Olympiques. 

Total division "C" 

incluant positions olympiques, 

sous-divisions et la Fonction 

publique: 930 

Personnel des autres divisions 

incluant visite de la Reine: 533 

1463 

La repartition du personnel a ete faite ~ la 

s~tisfactibn des trois officiers responsables des Bureaux 

rouges. Le ~Parade System" a ete utilise un peu mais les 

resultats obtenus n'ont pas 

qu'on aurait pu utiliser ce 

ete tris positifs .. Je crois 
' f. 

systeme de fa9o~ plus efficace 

en lui demandant le service anterieur des membres plutot 

que le nom des membres qui demontrent de l'inter@t dans 

tel ou tel domaine. 

8. Communications 

Voir le kapport prepare par le cap. 
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9. Hebergement 

Durant la periode olympique, le B.R. support 

se devait d'organiser l'hebergement de quelque 400 membres 

de la G.R.C. venant de l'exterieur de Montreal. De ces 

400 membres, 191 provenaient d'autres divisions tandis que 

120 membres masculine et feminins nous etaient fournis a 
leur sortie du centre d'entrainement et le reste ayant ete 

selectionne dans les sous-divisions de Quebec et Montreal. 

La renovation des anciens quartiers gen~raux 

a 4095 ouest, rue Ste-Catherine nous permettait de loger 

convenablement 150 membres. Deux dortoirs pouvant loger 

64 membres additionnels avaient ete prevus en cas d'une 

urgence. 

Le college Notre-Dame, loue par la G.R.C. 

pour abriter les membr~s en fonction a Mo~treal, pouvait 
z. 

accommoder convenablement 270 personnes. 'oeux autres dor-

toirs pouvant loger 64 membres avaient aussi ete retenus 

a cet endroit par mesure de prudence, devions-nous loger 

des troupes anti-emeutes. Le gymnase et la piscine du 

Centre Notre-Dame etaient inclus dans le bail et etaient 

a la disposition de nos membres. 

etait ouverte a la G.R.C. et offrait de tres bons repas a 
des prix competitifs. 
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Nous avions done la possibilite de loger 420 

membres ~ !'edifice 4095 Ste-catherine et au Coll~ge 

Notre-Dame et nous recevions 400 ~embres de l'exterieur, 
. 

nous laissant 20 lits disponibles. Les dortoirs au 4095 

Ste-Catherine et au Coll~ge Notre-Dame auraient pu etre 

utilises en cas d'urgence, par centre, ces dortoirs 

n'auraient pas ete adequats pour loger le personnel pour 

une longue periode du au manque de commodite. 

Le Centre Notre-Dame n'est pas muni d'un 

syst~me d'air climatise et n'eut ete la temperature plutot 

fraiche durant la periode concernee, les membres logeant 

~ cet endroit se seraient surement plaints. Nous avons du 

pourvoir des eventails electriques et des climatisateurs 

dans certaines chambres pour palier au manque de circulation 

d'air. Normalement, le Centre Notre-Dame ~brite des jeunes 
r . 

etudiants dont l'age maximum atteint 16 oJ 17 ans. Les lits 

des chambres sont plutot etroits et ne sont pas des plus 

comfortables. Nous avons du pourvoir des panneaux de centre-

plaque dans chacun des lits du Centre Notre-Dame afin de 

remedier cet inconvenient. 

On peut facilement deduire que le 4095 Ste-catherine 

offrait de meill~r$~conditions de logement que le Coll~ge 

Notre-Dame du ~ sa proximite des moyens rapides de transport, 

sa proximite au Quartier general de la G.R.C. et toutes ses 

commodites (cafeteria, mess, garage, etc.), l'air climatise 

et literie adequate. 
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oi-{peut egalement questionner le prix de 

location du/Centre Notre-Dame, la necessite d'organiser 

un systeme elabore de gardiennage, les frais encourus 

par le demenagement de la console d'intercom, la location 

de climatisateurs et d'eventails electriques, l'achat de 

' 
panneaux contreplaques pour les !its, la location de 

barricades, la construction de guerites pour abriter les 

gardes de securite, la distance a parcourir par nos membres 

pour se rendre aux divers sites olympiques. 

En faisant le decompte, on peut facilement 

se rendre a !'evidence qu'il aurait ete de loin preferable 

de retenir des conciergeries ou un nombre suffisant de 

chambres dans un hotel du Centre-ville. La majorite des 

inconvenients aurait ete contrecarree: Les depenses addi-

tionnelles au bail contr-acte au College Notfe-Dame auraient 
i 

pu facilement combler le prix de location de chambres 

d'hotel ou de conciergerie, tout en obtenant le comfort 

" et en logeant possiblement tout le personnel sous un meme 

toit. 

10. Transport 

Pour palier aux exigences qu'imposait la secu-

rite des Jeux olympiques en ce qui concernait le role de 

la G.R.C., ainsi que rencontrer les demandes faites par 

les bureaux rouges, un total de 362 voitures etait requis 
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pour accomplir ce travail. La flotte de voitures du 

poste de Montreal se composait de 225 voitures au ler 

juillet 1976. C'est done dire qu'il nous a fallu obtenir 

39 voitures de detachement et contracter la location de 

95 voitures de la compagnie Avis, plus trois familiales 

de la compagnie Tilden pour les maitres-chien. La repar-

tition des voitures se fit comme suit: 

Dignitaires 150 

Athletes 36 

32 

Operations regulieres 23 

Intel!. & Renseignements 13 

Support 28 

s. s. 80 

TOTAL B62 

l 
Un nouveau systeme de repartition avec 

!'utilisation de billets d'autorisation de couleur fut 

mis de 1 'avant par l·e garage du poste. Chacune des 

fonctions devait utiliser sa couleur de billets designee. 

De nouveaux quarts de travail furent institues pour les 

mecaniciens du garage afin de maintenir le maximum· de 

voitures en bon etat.d'usage. 
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.~.r~ ........ "'';li ·~ - , , 
En aticu~·moment durant la per1ode ol~mpique 

: • .. ,, !.''l ·, l;!o:. t: ,.., . .,. . -~ ' . ' 
tion et 1 'op'erat'i·on'Lg'erierale du garage se reveleren t une 

reussite. 

11. Formation 
_ _;_....;.._.;;..._;_~---'-~t. ~ r .!.. Q : ,l .--

Formation au niveau des communications 
·;~ r•.:.. --~ ~. Jtr ... · .,J ,;-:;,~~ .. 

seulement~ voi~.rapport du cap . 
..... 1 ; .. , " f ., :_._ ~~ -~ ,l. t .. ~· -. ~-

12. 
,.~ct\·..,·-~ ..... -ry.~ ·~ ·-J-~.,: ."-. 

cooperat1on avec forces policieres,cministeres 
et agences 

~onne_co~per~tion re9ue de tou~, surtout au 
~ ...._ .. ~.. -.... , , r~ .;_ 

niveau du sous-comite Communications, tel qu~ mentionne ' f ;., .;;. ~- (; > , : "; "'(" • i ;· ·. 

au premier paragraphe. 
~ • ~ l i .. .....,i;·l... . ., "''" . ... ~ ·~ 

' ' ~!!!: .. 't ........ ~- { ... ~ -~- t 

13. Relation~ publique~ 

14. Relations '~esa~ 

Neant. 

:_~: i"'.::.:-n-:::i "'• 
...._. ..... __.....-~._-........__..... 

15. Moral 

' f. 
i 

Le moral des membres durant les Olympiques 
·, • <'"-·''-' !'lO·l·.:.. 

etait bon meme si quelques petits problemes surgirent: 
. . l {, ~' ,!.r;.." ~ !!'' 4, 

les recrues arriverent un peu tBt et n'eurent pas 
.l ;:: ... 1..~ '-.~ ~-\~ l .. -~ ... ~ 

assez de travail pour les tenir occupees~ ont du faire · · ., ,; a_ . ,,_ 1. • ._. 

des fatigues necessaires a l'amenagement de differents 

centres de travail et d'hebergement, ce qui apporta 

quelques critiques. 
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En ce qui a trait au moral des membres qui 

ont oeuvr~ aux O~ympiques 1976, on peut en d~duire que 

celui-ci etait plutot excellent malgre toutes les frus-

trations ~t les inconvenients que pr~sente une operation 

d'une telle envergure. 
\_ ~:' p .1, 

Sur le plan hebergement, on peut dire que 

tr~s peu de plaintes ont ~t~ log~es par nos membres qui, 

on doit dire, s'adaptent rapidement a leur environnement. 
·I 

Beaucoup d 1 eloges ont ete regues des membres de l'exterieur 
I'.~. 

tant qu'a la fagon dont les choses se sont deroulees et 

a l'empressement avec lequel la Section 6lympique s'effor­

gait de regleiuie~ ~r6bl~mes et les incon~~nients qui 

surgi§saient ~~Jtidi~nnement. 

~e ~d~oir-fair~ et le tact de nos membres, 

les cantinesi, le~'cours de formation, les instructeurs 
' 

.. , , .. " ' , f. ' 
devoues, sont d~s ~tduts qui ont fcirtement~aide a con-

·' 
server le ~or~ie·~ son plus h~ut niveau. 

16. Arrangements financiers 

A ~e sujet, je crois que l'aspect qui a le 

plus contribue au bon moral des hommes fut la a~cision 

d'allouer l'allocation composee a tout le personnel 
t-· ' t • 

venant de l'exterieur m&me si a ., !'occasion, les membres 

prenaient leurs repas au mess divisionnaire. Sans cette 
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... entente, plusieurs auraLent certainement souf-

fert financi~rement. De plus, le fait que les membres de 

Montreal travaillant a l'exterieur de 4225 ouest, boul. 

Dorchester, pouvaient exceptionnellement recuperer leurs 

re~as du midi, fut des plus benifiques et a contribue 

largement au moral des membres. Cette allocation est 

tr~s raisonnable si on con;id~re que la sGrete du Quebec 

etait paye $4.50 potir le dejeGner pour les membres de 

Montreal et une allocation composee de $26.00 par jour 
I. . -

pour les membres de l'exterieur. 

En ce qui concerne le budget olympique, celui-c~ 

etait realiSte. et a rencontre nos besoiRS. Les donnees 

finales ne sont pas encore disponibles mais ~n transferant 

des fonds a l'int€rieur d'un vote donne, le budget fbt 

' maintenu. Par contre, nous n'avions pas prfvu assez dAar-

gent au chapitre du surtemps et dans ce domaine, il est 

fort probable que nos estimations n'etaient pas adequa-

tes m6me si nous n'avons pas encore regu les debourses 

exacts. Cette la~une est attribuable a deux facteurs: 

1) nous n'avion~ ~as assez de personnel pour couvrir des 

quarts de 24 heures par jour et 2) nous avons dG depas-
; 

ser les 900 hommes. prevus pour cette operation. Ceci 

est devenu necessaire afin de rencontrer les mesures 

securi~aires exigees tout en considerant la menace qui 

existait avant le deroulement des Jeux. 
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Le sous-comit6 communication et transport 

du ,c .. ~ .s,. P ·~ ·'?: constituait 1 'organe de 

plani fica tion .. des forces conjoin te s pour 
• ~ 1. ,, ' • • 

·les domaines sus-mentionn6s. Sa struc-

ttire. 6ta~t ad6quate et. peu d~ problimes 

ont 6t6 relev6s i cet 6gard. 

) ' f. 
'{. 
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La planification des ~ommunications a ~t~ effectu~~ 

' a trois niv~eaux soit celui de la section olympique, 

celui de la section des t~l~communications divisionnaires 
.. u .i• ... J 

et celui de 1~ Direction g~n~rale des T~l~communications 
r ! ~ .... .... ,...~ ..... a Ottawa. Ces troi~ groupes agissaient en coop~ration, 

_;.:· l t.:ti;. 
chacun dans certa~ns domaines particuliers~ La Direction g~n~-

... ,., ~ • f.. ... ~. t:: :. . 
rale s'occupait prirtcipalement de commande et d'achat 

. ... .. f' .. "\ ()! . . -
/ d'~quipement, la .. section olympique de planification et d'o-

-~ ' ~ - ::: ... - !,.._ '"" • ' 

p~ration, la s~ction des t~l~communications divisionnaires, 
' . ""';· :: ~ 'r' .~ ... ~ .. , ' < ~ 

d'installation et.d'entretien. 
;. 'l t '· 

" .('\ •'1 : • ~ ' 

Ces trois groupes n'agissant sous aucune direction 
__ .,t_ ~~.:;;. ·--' 

commune, c~rtain~s difficultks se sent pr,sent~es d~s le 
: ' ~~ .~(~; ' '; :. : .ic\. "'; i~ ' .'. • ' I 

d~but de la planification. Ces probl~m~s ont ~t~ par la 
, ii ':' ~ I ~ ·• .. .,.. r e 

suite r~solus p~r la nomination de l'Insp. Saund~rs, de la 
. . '.::.;.: .. ~ ~::.:·---~~· ~ -·~ 'l 

Dire'ction g~n~:i:al~. des T~lecommunications, a titre de coer-
-.. : ... • , . .§: ' .,j .... ..A.' ~ , . ~ l• : . ' . ' 

donnateur de la planification pour les T'lecommuni~ations 
·- . ..; •. ··i r '; r· ''"'· ~ · ·· .. 

'a la div.f.~ion ;,c<'. Une recommandation 
,. 

se~a~t que tous les 
:(,_ .. c: ~ , __ ::; '~ · r!n '·: .- "' 

domaines de la planification, de~ operations de !'instal-

lation ~t de- l'erttr~tien auraient d~ ~tre assures en leur 

totalite par la section des Telecommunications divisionnaires, 
. . , ..•. , • :·· t . . -. - ::; 1 ·": - - -

laissant a la Diie6tion gknerale le conti6le sur la commande 
. ; 1 ,. ~ ,. . (' ·- ' 

et 1 'achat de~ cert'a:in~' equipements . 
. • '1 f· 

.: \, ·., ~-

certaines critiques ont ete relevees concernant la 
. .. ... " 

S~paration physiqUe existant entre les centres de planific,a-

tion des escortes VIP du 6iame etage et les bureaux rouges 

du Centre d'Operation olympique d'une part et le centre 

d!operation des T'lecomm~nications d'autre part • 

. . . I 3 
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Il est d'usage et de bon sens lors d'operations, 

de reunir .sous un m&~e toit les responsables des ope­

rations et leurs responsables des Telecommunications 
. 

po~r obt~~~~.une efficacite maximum. Etant donne que la 

direction des operations VIP, athletes, frontieres, 

support,· .accreditation et renseignement devait et:i::e 
. .. . ' '- ~ -

diri_g§!e pa.r lesi.bureaux rouges les locaux du 4ieme 

etage. avaient ete.choisis et planifies pour rencontrer 
• 1- •• .. ' 

sinon en ~ntier du moins en pa~tie ces exigences. 

Ce n'est que par la suite ~ue les modes d'operation 

furent modifies et que les responsabilites pour la bonne 

marc he d~ s. ope:(a tion s, fur en t partagee s avec le centre 

de p~anification des escortes, le centre principal de 

dispatching. ,des , athletes, le centre des operations video etc. 

Il etait a ce temps trop tard pour modifi•r-nos plans et 
{'"'- . . 

f. ~) 

rencontrer ._ces. nouvelles exigences. i. 

Nos •. r~dqm~anJa~ion~ son~ que lors d'operations futures, 

des dispositio~s continuent .d'atre prises pour in~lure - ' ' -.\ .. - ' ~· . . .... .. ' . . 

e.t partage::r.:.~ :les ,co.mll!.U.~ications et la direction des ope-.. . r 

rations dan_s f'",u,n ·e.t P!~e~.e local et ce, a tous les niveaux 

d I ;, t • . .opera J._on.:f!"~r • 

... I 4 
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Nous au~ion~~cru,pduvo~r.comp~er sur du personnel 
-· • I . ' • 

o,perateu~ ayant: dej·a. ~cquis un.e certaine experi.ence 

pratique dAhs~~e do~~ine des communications. 

Ic:i .no us. inclu<;>n.s .,aus.si bien les operatr ices de KW7 de 

diverse s sect . .:i.ons 9pera tidnnell L;s de la division "c" 
que les memb;-es~.ayant suivi des stages au centre de 
communication divisi6nnaire. . . .. ( .:.., .. '(·· 

J ·t·~·~;_:q: ..• '4., 

L 1 equi~ement obtenu etait en de~a des quantites 
' ' • •• ; •.•• ~ .} • ._, I 

requises compte~~enu ~es besoins exprimes. Cepend~nt, 
' : . t ., ~,.~ .. ·. ... ) . . 

a cause de 1~ quahtite reduite d 1 operations de securite 
• _- ~'- ..• 1~:··~- .. ·, J_ • . 

de VIP nous avions en fait un surplus d I equipemen,t dis-

ponible. 
t. 

•·r •·•. '. ,,. ~· ·-:.f ~. ;_.,..: ·:• -~ . . 
La majori·te •de •1 I equipement a bien. fonctionne. un 

' • ···: . ., . \:;: ->.,.-·..,. .. , .. 
probleirie a et'e releve. en ce qui concerne aes radios 

' ·.. ... --~ '}~ t ·... -~- ~~ r·-"-·· '~: 

portatifs q:uf :'se .so:nt averes delicats a manipulttr. 
J~' ~ ··. ~-- ' . ~ i. . ~ 

';/ ·-.... ~ .. ~~ ., - . t;•. ~- t ;~ -I r r. 
Une constatat·i·on sur la quantit~ de doduments transmis 

· · • 11 ~· · . .:;:: -... -~:..·-:~? L:-' . .: ., . - ,. 
par "High Speed Fax" entre les divers centres denote que 

· -~· ... C .t ~,\~"- ___ f .. -.~---:·\:C n· , ·n r_ : 

ce moyen d~ trans~iasion a ete trea populaire. 
. . ~, ·.= .. ~--}.. ... < -·~t~,-· ;_~_-:y'·:_~ ~ ~ . 

de son adaptabiiite cet appareil S 1 est avere un atout 
0 

1- .. ,. -~- ; • .'·- _:,~-~--'t·.,;.~_(!·-~-.i.-~ ...... ~-.:;-·:_ ..... ,..·,;; : 
cdnsiderable pdu± l~s communications olympiques~ 

A cause 

Il 

.. est tres forteme_nt_ ,r~commande que la Force envisage 1. 1 ad-
~' ·- . ~ ... ~ .. ). . ' > { .. ~ .' ..t "'" • . • 

j6nction de ce m6yen de communication qui rend l 1 utili-
~. ~- ··:- --:r'~-;1"" ~-'~ .~<. i . 

sation du syst~fue telex caduc a maints points de vue . 
. . ~ <::.. ··.r~- t• c'. ( ' 

... /5 
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La formcft{o\1·~des operateurs de' communication etait 
., · -r..._,.:·. ""'+f .. ~--' ·.~_'~'...,. , :: . , . ., ~, 

adequate•. ''Leur· entra·1.nerrient" prat1.que eta1.t cependant 

trdp lfitlit~r;,e·~.:{iT nous •est permis de croire que ce 

problenie 'eFt'ah:"fl pratiquement in su:tmon table o 

:: trf ·,j .f.OC".<~ 

Nous'';aVci'"n's ete-"·a" metne de constater que le pei:-sonnel 

operationx;7e'l~ ayan't' suivi des periodes de formation sur 
. . 

leurs s'ystem1ts';<'de 'Ciomtnunication '~rnployaient intelligem-

ment-'c'eux"'..!ci~ff.rt~s groupes n'a'yant pas re<;:u ces periodes 

de formation avaient tendance a engendrer de la confusion 

et 'd.e'v¥h.ai~rit.i -ie'S ·auteurs de' 'maintes plaintes. 

• • •• ~' ...... ,. t ,r-... ~ ·.. ' " •. ' -, ~ • 

·11 est· recommande· que tout groupe tactique soi t con-

venabi•erit~~tl.:fo:r'k'~~ 'sur s·e·s moyens ·de -eomrnunication 
. . , .•"' ~' .... ,. . J• ..• , .... / .. ,..... .. :·.,.·,,-........... • • l . . 

(systeme~~et appare1.ls) avant de're lancer en operation. 

l:t ~n.o'its"~:,~ ·~-t~l.."po's's'ible de .;.r'oir des membres confondus par 

de simpies appareils telephoni1.:1ues branches sur le systeme 
' 

Centre~ alors qu'ils ne connaissaient pad la procedure 
!. . • 

pour loger des appels. Les appareils a la disposition 

1
des membres devenant chaque jour plus complexes il est 

.. ·:. •' 

inconce~able de croire qu'ils sauront defricher leurs 

modes de ionct~onnecient simplement en les·utilisant. 

Il est aussi redommande que parmi chaque groupe tactique 

un mernbre soit designe pour etre responsable des communications 

Cette personhe pe~t ~tre le sous-offici~ responsable du 

groupe ou tout autre personne designee. Cette procedure 

... /6 

001289 



.. 

- 6 -

... est actuellemertt suivie par exempl~ dans le cas 

des troupes anti-~meutes et des tireurs d'~lite de la 

Direction g~n~rale A Ottawa. Il a pour but, A l'aide 

d'une formation sp~cialis~e, de permettre A un membre 
' 

de connaitre A fond les possibilit~s et limitations 

des systemes et a~pareils, de verifier des appareils 

presumes 8tre en trouble, operer l'equipement sp~cialis~ 

(ex. : High_ Speed Fax, codificateurs etc.) en plus d'itre 

depositaire d''quipement de remplacement. 

Un bon morale a ~te entretenu durant la p~riode des 

operations et ce, A taus les niveaux. Principalement 

pour le personnel operateur choisi parmi les membres 
·:t~r-r·"··· ·:~·~.!-~,.··I.. . 

juniors de-_;la.: d~v~s~on qu~ ant su de pa.r leur spontan~it~ 

et leur exuberance ~gayer de longues heures de veille dans 

le-centre de communication . 
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ACCREDITATIONS E'l' RELATIONS PUBLIQUES 

RELP,.T:J:ONS P.UBLIQUES 

RETROSPECTIVE (PHASE PRE-OLYMPIQUE) 
, ·, . ... . _a· pur.,_t·~.c l."" . .- ~ . 

''ci. ·' ,, l ... ,.'.t;'U) 

C~est au d~but de janvi•r 1976 que d~buta la phase 
' ·: ·'·· " .·~ ;.... '\1-\.. ·, ~ .. t ... _·.:. ·;. •. ~ 

pr~-olympique ~u programme de Relations publiques des Forces . . : , .. 

conjointesi.laquelle eGt pour but d'amener le publici 
(''.,j ·: ' -:~~- t· ·, ··~...:..~·~ .. :""!-~~,~-~~~~-..::· .. -:::~ ..... _:,1 ~ ·.. ' 
comprendre, a accepter et a appuyer les mesures s~curitair~s 

devcm t. ~~~~~~~~~~e '.'.~ ~~ppli cc;ttion d 'un programme de s~cur it~ 

publique daris le contexte de la tenue des Jeux olympiques • . _;; · ,," ~: ·.,...n •:·t··~r~'": o:~ ... 

~'t c-<:.: :·J.~~qu' .. 
Ces acti~it~s consist~rent principalement i accorder 

des ~ntre~ues, faciliter les reportages, diffuser des 
. . ' ': .... ' J> }.. ''+-- • ' 

c.omm;n.iqu~s~· faire visiter nos centres_fl'op~ration et de 

communication ~ux journalistes, exercer un contrBle sur 
:··.{·':~i~ 1 ... ' .. ·' ·.~.t~_"'t..-:)~-::·1~~- \' .- ... : • 

les prises de photographie et s~quences film~es, etc. d'une 
.· . · .· . r1 t"~ L.. ~ . .'.· ~ ~Q_f·. · t-: ~ . 

part pour rens~ignet le public et l'habituer graduellement 
, .1 ·... ~:- •. . r., __ f , '"" s1_.,.c· .. ~·:. (.L'CY ~-1." ·: , ·:·! ;'' -~~ . . ,~ 

aux quelques inconv~nien~s que pourraient c,user les di-
...: '';.·r.c.t.•vh'-'<lfJ\..J-,.. ' i. 

veises m~sures s'curitaires au cours de la p~riode des 

Jeux et pour d~velopper 
. t ,:·r~t;_._ .~,a.;-.:~t;,~'-1 ... ~ 

~~dia d' information, · .. en 
· ~:,·. "'~·:rcr:;.· •. •' ·<· . les forces pol1c1eres et 

·. : :. r). ;. i. ,·, ·' .~ \)'\,; .• ' .1. '· •. 

COMMENTAIRE 

:: ·.~ l <'';:; . 

et maintenir des relations avec les 

les invitant a collaborer avec 

militaires d'autre part. 

. c.~-~~·e, premi~,:7,Rh~~l.~ devait s'~chelonner jusqu:au 

12 juillet 1976 et fut vraisemblablement fort~appr~ci~e 
'·'":;'"_. ., . · .. ·.-~·~-~UUJ..~) ""-.. • . .,) ~-- . ~ ·· .. . . 

pa~. la presse locai~ plus particuli~rement si l'on en ... 
! . l t. t.: • 
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ACCREDITATIONS ET ~ELATIONS PUBLIQUES 

COMMENTAIRE, fl( SUITE )·:S L '.• -- - --·-· -- . ·--
~ .'2.':i:uge ~pa£·.J/~;Jp)1J>J.:~Jcite presque toujours favorable qui 

fut accordee ~ la securite durant les quelques semaines 

precedant· l•'.:ouver:ttu:'el des .leux olympiques . 

. RETROSP·ECTIVE.l:(PHASE OLYMPl:QUE) 

'·Notre .effecti'~fHR':P. - G.R.'C. a .officiellement pris 

pos·itionra'u!rCen't're "de;'pr.esse du co:mp1exe Desjardins le 

21: duih et·fce.,. ... jusqu'au 5 aout 1976. 

COMMENTAIRES 

Bien qti'~ucun incident / . 
ser~eux ne s'est produit au 

cours de la periode des Jeux, la tache de nos membres ne 

fut pas'"':toujours~de.-tout- repos avec la presence d' au..:.dela 
' 

En eff~t, lpr~qp~une simple rumeur circulait telle la presumee 

presen~e d'~h terroriste a Montreal, au moins 200 appels 

de journalistes etaient rec;us au centre de p:tesse par l'un 

ou l'autre des s~rvice• de l'ordre. 

Aussi paradoxa! que cela puisse sembler, les reportages 

erronnes qui fu:tent publies dans les journaux ou sur les ondes 

sont ceux sur lesquels nous n'avons pas commente soit par choix ou 

ignorance des faits. 

. . ) /3 
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ACCREDI~ATIONS ET RELATIONS PUBLIQUES 

COMMENTAIRES (~bi~E) 

Nous avons ·1a ferme conviction que la pr~sence des 

membres de la ~kcurit~ au Centre de Presse m&me a largement 

contribu~ a lib~rer les divers centres d'op~ration ainsi 

que le centre de caordination de cette pression constante 

qu'exercent les journalistes sur les services d'ordre 

au cours d'un ~v~nement aussi grandiose que celui que nous 

venons de vivre. 

' f. 
f. 
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LIAISON-PRESSE - VtSITE.ROYALE DE 1976. 

Durant. la ~'riod~ d~'la phase olyrnpique, trois rnern-, .. 
bres de no~re ef£ecti£ R.P. dGrent 6tre partiellernent 

detaches de leurs fonctions regulieres pour assurner des 

fonctions "Liai~on ... Pr~sse" durant la visite de la farnille 

royale au Quebec. 

En plus de dornpleter la carte officielle d'accr~di­

tation-pres~e ol~~pi~ue pour les quelques 50 journalis-
i 

tes ~Grnent ~ccr~dites pour toute la dur~e de la visite 

royale, noti~ avons ~galernent assist~ la Direction des 

Services a la Presse du COJO a leur accr~ditation olyrn­

pique propr~nieil.t dite effectu~e au Centre d'accr~ditation­

presse du ,C~rnpl'exe Desjardins . 

. . 
Deux autObU~ avaient ~t~ rnis a la disposition de ces 

journalistes et .a~ mains un rnernbre R.P. ~tait constarn­

rnent a bord ~~· i;~n ou de l'autre des autobus faisant 
' 

partie du cortege royal. A chaque endroit l"isit~ par la 

farnille royalej rtos membres assuraient une liaison et 

un. controle-pre'sse~ · ert plus de derneurer disponibles pour 

assister nos rne~~res i~sponsables de l'escorte en cas 
de besoin. 
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ACCRED!TATION-PRESSE 

RETROSPECTIVE 

Les prem~~ ... rEts. <..r,e~!'l.tions de la G. R. C. avec le COJO 

en ,fonctiC?.n ,-~e .:_~~· 1 ~_cc.:r::editation-Presse remontent a octobre 

1973. 

'· 
Suite a des .eritentes de part et d'autre, il fut convenu 

~~· ' - .. .... 

que la .G.R.C:. 5.E7'.C_ercerait un controle strictE7 sur le 

processusr.d'accrkditation-presse a partir de la reception 
, ·"" ">.·· .,...,. • ._ "!'·. 4.H'!. :. . ' 

des formulaires de demandes d'accreditation jusqu'a 

l'emissioh proprement dite de la carte officielle d'accre­

ditation, en.s~umettant chaque application a un triage 
' ~ ~r., • ·~ --' - > ' 

securit~ire:. .... ' :"'. 

Entre le 21 juillet 75 et le 30 juillet 1976, nous avons 
. . . , 

regu du COJO (presse ecrite) et de l'ORTO (presse electro-

nique} un gfand total de 10,425 formulaires. 

' { 
Une fois le.,triage securitaire complete avec resultat 

~ ... < ~.... .•,. ..... . 

negatif, n.ous ~yo.n~.)·complete un total de 10,088 cartes 

officielles, ~ans compter les 7,829 cartes preliminaires 
. --,; ~ .~ . ' ' . ' . 

·. ) A I' 

que nous avons egalement du completer. De ce nombre 
, • ~ -, • t r 

. .(de 10, 088) 8~5g ~ii_r.~..t:.~.s fur.ent effectivement emises. 

Les 1212 cartes officielles non utilisees furent retournees 

au COJO et a .l'dRTO. 
;·· v 

.. 
' . 

· rParmi les q~~~·~que_ s tl 0, 00 0 triage s secur i taire s e f fe ctue s 

·par no~re bureau.d'O~t~wa, 13 se sont averes positifs 

... /2 
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RETROSPECTIVE (SUI~E) 

... et de c.e nom'bre,:.:tse_u]:ement deux (2) n'ont_ pas ete 

accredi teS et ·emiS .,de~ la.,,carte d I accreditation • 

Avec un nombre~~~timposant de cartes presse en 

circulationi ir•f~~laitts'attendre ~ des pertes et par 

le fait m~me des renouve~lements; il est interessant 

de noter que seulement -26 furent perdues dont 16 furent 

retrouvees. 

Ces- sta tisti·que st: s '-explli.quen t d 1 e 11 es -memes e t i 1 

n'est pas utile d'expliquer l'envergure de travail que 

ce processus·d 1 accr:editation de la .. presse mondiale a 

impl ique. , • ., ~ u:.; •.11:£ 

COMMENT AI RES,,. :1. ;: •'( . •::. 

De tr~s·fort~s~pressions 
~· . . ·., ... 

t 
.. ,~ 
i 

furent. exercees 

) \.- •'-

sur nous par 

les autorit-es du COJO et de 1 'ORTO particuli~rement au 
' . ·' 

cours des_ quelquesr'.cinq, ~ .six semaines precedant 1 'ou-

Vertui:'e des,J.eux·, .··.i·:.e,'!l.Lors de l'arrivee successive c3. 

Montreal des journaaistes et diffuseurs etrangers. 

Ceci aurait-:,facilement. pu etre evite· si le COJO et 

1 'ORTO avaient r:es,pe:c;te, la date limite de reception des 

formulaires d'~ppldcatdon~presse (15 octobre 75) mais 

non. seulement cet~e~politique dans lJensemble fut ignoree 

... I 3 
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COMMENTAIRES (SUITEh 

.rnais ces deux .organism~s accept~rent jusqu'~ la 

derni~re rninutel des ·dernandes de la part des repr~sentants~ 

presse qu~ n~avaient jarnais auparavant exprirn~ le d~sir 

d'obtenir une accr~ditation-presse., encore mains cornpl~t~ 

un forrnulaire ,d,' application. 

Cette attitud~ ~e lebr part (COJO-ORTO) nous causa 

de nornbreux ennuis·~ cause de la v~rification s~curitaire 

qui prenait t~u~tde .rn~rne un certain temps ~ effectuer, occa­

sionnant p~r ~~~f~it rn~rne des frictions~ p~usieurs niveaux. 

Ini tial~rnen t,. l.e Di rec teur des Services ~ 1 a Pres se du 

CO.JO no us a:vai·.t ~a,.s_sbr_~ .qu~ le plafond absol u du ,,nornbre de 

repr~sentant~pr~~se ~ant le Cornit~ organisateur cons~ntirait 

~ accorder une accr~ditation serait de 6,05D rnais en raison 
I 

de pressions exerc~es de diff~rents rnilieui, ce nornbre 

fut vite d~pass~ pour finalernent atteindre 8,250 . 
... -...,......; ...,. 

Toute consid~ration prise, nous avons la satisfaction 

d'avoir ad~quatement effectu~ les nornbreuses t&ches qui 

nous furent confi~es. 

Les cartes d'identit~-presse et les ~lernents s~curi­

taires qu'elles contenaient se sent av~r~esad~quates aux 

Bxigences de la s~curite rnais nous aurions facilernent pu 

se passer de la carte pr~lirninaire d'identite. 

. .. /4 
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COMMENTAIRES {SUITE) 

Naturellement, la ~ental~te_ des Services a la Presse 

et du cOJO et d~ l.1 0RTO etait axee beaucoup plus vers 

l 1 hospitalite, la courtoisie et la.rapidite avec lesquelles 

ils pouvaient accomoder.~es representants de la Presse 

mondiale que le con~r?l~ qu 1 ils auraient dG exercer sur 

l 1 emission des documents~ d 1 identite, ce qui n 1 etait pas 

toujours compatib.,~J'l.~ aux,.exigences de la securite. 

Pour ces raisons, un systeme d'accreditation d 1 une telle 

envergure devrai~ •. ~elever de la competence d'un service 

d 1 ordre experi~e_n.t~ en la matiere et non pas a un organis­

me pr i Ve c:lont,l_e! •Premier S 0UC i est d I aCCOmoder Sa C 1 ien te le • 

Tel n I est ·p,a~ le but .d '.un bon systeme /Q I accreditation 

lequel doit d 1.al~.O .. !l":d.:ponsister a assurer un contro'"'le d'acces 

adequat aux endroits .qui requi~rent une circulation res-

treinte. 
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ACCREDITATION· - FAMILLE OLYMPIQUE 

RETROSPECTIV~ :.~1 

Contrair~rneritl~tla presse rnondiale dent nous avions 

jug~ sage de sui~re l'~volution du processus d'accr~di­

tation i partir;duetout dkbut, c'est i une date aussi 

tardive qu'aVr~~T1975 que devaient s'arnorcer les prerni~­

res analysesipar la s~curite des rnesures d'ores et d~ji 

adoptees par Le Cornite o~ganisateur en pr~vision de 

l'accr~ditationtdes rnernbres de la grande farnille olyrnpique. 

C'est .i~ceirnornent qu'un atelier de travail r~unissait 

des representants des trois (3) forces polici~res fut 

form~ dan~~fe but de.prot~ger l'inter6t s~curitaire des 

syst~rnes~~~anifi~es:par le COJO en siegeant aux reunions 

convoqu~es par les differentes directives du COJO et en 

participant;.:i tout;·,projet relatif i l'accr~ditation de 

la farnille .<olyrnpique:' 
' t 

i 
Un grand t6tal de 29,554 cartes d'identite de genre 

passeport olyrnpiqueC(fncluant la presse rnondiale qui 

faisait ~galerri'ent'~part.ie de la farnille olyrnpique rnais ne 

jouissant pas dis ~6rn~s privil~ges·d'entrke au pays) furent 

erni ses apr~s va 1 ida tio:n a sept ( 7) di ff eren ts centres 

d 'accr~di ta tion·: : ' ·n· ·" 

• • '11 ~ 

COMMENTAIRES 

Apr~s l'ouvertui~ officielle des Jeux, il aurait ~te 

... /6 
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COMMENTAIRES (SUITE) 

'.:1 

.suffisant de maintenir seulement qu'un centre d'accre-
.... J. .. '!' 

ditation en operation puisque _l'accreditation proprement 
j ; • ---·' 1 : \""' ' • ' • 

dite etait pratiquement complete~ ~ ce moment-1~, ce 
. t . . ~· .... . • - ~ • ...-

qui nous aurait permis de deployer notre effectif ~ 
~ ' ' ,.. . . . ·~ ~ ~ . . 

d'autres fonctions. 

' .. ' , ·. ~ . :i k ·,. \ : : ~· !.... ..,... -· 

Le sceau v~lideur n'etait definitivement pas assez 

visible et la_s6iutiori aurait et' d'en produire un 
' .l ',-, !..., ~- ;_ . . . 

pouvant reproduir~ ~n sceau en couleur. 
.... l. ..., ,·-' 

·.r ;; .. 
Il n'y ~Gt_pa~ Suffisamment de contr6le securitaire 

... ~ ~· ~.. 'l -.~ \. ·- - '•' 

Sur 1 I emissi.on des car:;,tes "C II brune sans' -photographie . 

'< •. ·t·· ; ........ ·' 

Les listes nominatives des personnes accreditees 
. . t ;. ' k:? ~ ... ' 

ne nous furent pas fourni~s par.le Directeur ~e l'~ccredi-
, ~ I. • ' ,. 

tation du COJQ, t 
.)·~. v~ .. t· \ i 

~ _; i: 'fO 

Le syst~me d;informatique n'enregistrait pas l'accre-

di ta tion de la Famille _olympique, rendan t p 1 us di f f ic i 1 e 
. - }):\.;:;• \l ~ ~ .,· • 

l'acc~s de renseignemertts sur les membres de la famille 
.. ·;. i.J. t...: \.. J 

olympique accre~ites. Effectivement, le syst~me fut utilise 

principalement pour ~niegistrer l'accreditation des employes, 

fournisseurs et concessionnaires. 

que 

non 

, . 

Des disposit~c;>nS.:...~.urai~nt dG etre prises pour evit_er 

les passeports o_lympiques scient remis ~ des personnes 
,, .; \." .!:'... . ~ " 

autorisees au moment du depart des athl~tes des delegations 

... /7 
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... qui se reti.re=ferit!d.~~: Jeux olympiques pour les raisons que 

l 1 on connait 

des athletes 

. '~ ' 

d~j~. En effet, 
-. · ,_·;. \.'l ,~. _ 1 , 1 • .~ 

d~·certa1ns pays 

des rumeurs ont circule que 

avaient vendu leur document 
~ '. ~ ··~ ' . '·. _; \). 

d I identite' avane•' leur depart du Canada et au inoins un cas 
' ~' .<": ,,: • . - . .. 

(cart~ d 1 un' offi:ciel du"·Ghana) fut porte ~ notre attention 

et enquetet:. p'arL i~· S:~Q; 

'' • .\.. ' -.w • 1 ./ • "c. 

EMPLOYES, FOURNISSEURS~ CONCESSIONNAIRES. 

En ra~sdn~dU?f~i~- q~e la responsabilite securitaire 

du processus de 1 1 accreditation des employes, fournisseurs 

et concessionna.ir~s1->relevait du SPCUM ~ Montreal et de la 

nous ne sommes pas en mesure 

d 1 evalue~ aai~~a~~~~~~eei en terine pred~s ltevolutio~ ope­

rationnell~· de. ~;~~to~~~~u~. Nous avons neanmoins par~icipe 
activement ,~·- 1~ ·-~ha~e d'e ·Planification dudit processus 

jus~u~a.ti ~omeht d~.:~a~},~~~ti~ion des t8ches, globales de 

1 1 accreditati8n hlympique, ce qui fut ample!l!'ent documente 

a cette epoque-la. 

Nous · avons ·pu1 ob:teni'r un rapport de statistiques date 

du s aout 1976 du Comite organisateur dont vous trouverez 

copie en annexe. 

Le SPCUM n6us:~era parvenir sous peu son rapport final 

concernant leur impLic"ation a 1 I accreditation des employes I 

fournisseur~ et conce~s~onnaires et'nous prendrons soin d 1 en 

faire suivre une copie en consequence. 

. .. /8 
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POLICIERS E1~MILITAIRES 

Init~alement, la s~curit~ ~tait inclue au syst~me 

d~accr~ditation ~ui avait ~t~ pr~vu pour les employ~s, 

fournisseurs et concessionnaires mais a mesure que les 

Jeux approch~ient et a cause d'un nombre de raisons 

tel le facteqr temps, l'~loignement et l'~parpillement 

du personn~l pblicier et militaire, etc., il nous· 

fallait-pr~voir une m~thode d'~ccr~ditation qui se devait 

d'@tre beaucoup plus rapide et plus simple. 
r 

C'est ainsi(que:nous.avon~ opt~ pour une carte 

d'accr~d~ta~ionvhein~cessitant pas de prise de photogra­

phie et d 1 un stricte minimum de rense_ignement personnel 

de son d~tenteur,t·avec le r~sultat que l 1 accr~ditation 

propremen t :di te de. ~tOUt 1 I ef fecti f aSSign~ a deS fUnC­

tiOnS de s&curit~ olympique s'est effectu~ rapidement 

et efficacemerit:~uR ' f. 
i. 

Voici. done 'le. ·tableau ,_des carte·s d 1 accr~di tation mise s 

ala ~ispositio~ ,des forces de l'ordre: 

, Vf>t1~S00001 a A3.4650 

Forces de 1 1.o.rdre Nombre 

·1, 5 00 

... /9 
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Forces de 1' ordre ;~~ ~'~ l _ Nombre 

S.P.C.U.M. 

s. Q. 

G.R~C. 

M.T.P.o·~\ ~;:.· 

'"I .. -

~·- ··~ 

0 • C . P • b -~ \ * ~.r,, 

4.; 5 00 

4,000 

31500 

.. 1,000 

. ' 500 

15 0 

150 

19,000 

Le table~u des statistiques propres A l'effectif 

G.R.C. de.l"c3.·diVision' "C" se situe a: 

Cartes· completees . t 

Cartes non ·util·i"seeS'. 

Cartes ~ .. emJ. ses, 

Cartes can~ellees 

~ ...... ' 

11697 

103 

11613 
' 19 7 i 

·-'. ' 

A noter qu iaucunencarte. n' a ete rappo,rtee, pe_r.du.e: ~ou 

.volee par la ·G. R~ C. ,.,:Quant aux ·autres services d 'qrd~re 
1 

un total de ·32 carees:ld.'identite furent perdues et six (6) 

furent retrouvees. Les Forces canadiennes rapporterent 

16 car t e s p e r due s 1 '-" 1 a; : S • Q • 5 e t 1 e S • P . C . u . M . 5 pour u n 

f ,• j n Q ,; d.< 

·COMMENTAIRES GENE RAUX (Accredi tation-Generali tes.) 

En retrospecti~e 1 pres de 80 1000 cartes d'identite 

... /10 
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••• (78, 760 1ex'clu'ant 'cell'es des forces de l 1 ordre dont 

nous ne possedons ipa's les ch:i'ffres des cartes emises)· 

furent emise's f!'"ors des Jeux olympi:ques de 1976. 

·Dans 1 1 ens e'irib'l'e ,1 l'e s . diver's ·sy s temes d I ac ere di ta tion 

implantes s'avererent adequats mais je crois utile 

d 'exposei~t:I·es'.lq·ueiques lacunes que nou·s a vans eu 1 'occa­

sion d'obsenter :auttcours de 1 •·evolution de la phase 

de planifi~cation1. du~ COJO et durant celle de la periode 

olympique~ .mem'e .~<l:e·sque lles peuven t pass iblemen t etr e 

at tr ibuee s a ux fa,cteurs sui van ts: 

Taus les sys~~~~~~ 1 accreditatiori auraient dG rele­

ver ·d 'une. seul.e 'et'···Unique 'Direction g·e-neral·e du COJO 

jouissant du•;~·ouvoT1::< 1decisionnel necessaire pour etre 
. . 

en mesure de ~tr'anche"'F toutes questions pertir..entes ' a 

Vaccr.editatiori.llll.t ·. .: 

t· · 11 nt.i;::-J { 

Au mains qu'atre (4) Directions differentes a 1 I interieur 

du Comite orgartisat~ur etaient plus ou mains autorisees a 
Prendre ·_pbsition~_!6\.t des decisions vis-a-v.is 1 'une ou 1 'autre 

des mati~res se rattachant a !'accreditation. 

La secur~te·a~r~i~'dG jouir de plUs de pouvoir et d'une 

plUS grande' autor ite~ •en' 'rna ti'~re d I accreditation 

ol!ympique en r'a'i:s·on· ~de' 1 1 importance d 1 assurer des con troles 

d' 1 acc~s ·aussi•:•sec\irita.i'res que po-ssible aux diverses 

installations ory'mpiqu'es .. 

... /11 
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La mentalite des autorites du COJO responsables des 

divers proQes~us d'accreditation etait un peu trop axee 

sur la diligence, la courtoisie et l'hospitalite, 

ce qui n'etai~ pas toujours compatible aux mesures secu­

ritaires parfois les,plus elementaires. 

Les autorites du COJO responsables des sites olympiques 

situes hors de Montreal n'etaient pas suffisamment tenues 

au courant de la planification amorgee par les differentes 

directions du COJO impliquees dans !'accreditation 

Jusqu'a quelques semaines avant l'ouverture des 

Jeux, !'accreditation dans son ensemble ne semblait pas 

6tre prise au serieux et tr~s peu (au ~OJO) semblait en 

percevoir l'importance. Il y eut constamment un manque 

de "Leadership" au COJO avec le resultat que tr~s peu 

de gens ne semblait se preoccuper de l'elemynt securitaire 

qu'il etait essentiel d'.integeer a chacun ~es systemes 

d'accreditation~ 

TRIAGE SECURITAIRE 

En conformite avec une directive du Cabinet federal 

qui voulait qu'une "strong security posture" soit implantee 

et maintenue en prevision des Jeux olympiques de 1976, 

un programme elabore de triage securitaire fut amorge, 

de concert avec les autres services d'ordre egalement 

impliques a la securite olympique. 

. .. /12 
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Ce programme avait pour but d'etablir si une personne 

postulant a un paste au COJO (ou a une accreditation­

presse dont le sujet est traite anterieurement dans ce 

rapport) possedait des antecedents judiciaires ou repre­

sentait un risque quelconque sur le plan de la securite 

interne du pays. Un Comite de selection compose de re-

presentants du SPCUM, de la SQ et de la GRC fut forme 

pour analyser individuellement les verifications a ca­

ractere positif, tenant compte de la gravite et de la 

frequence de l'offence, relativement a l'e~ploi postule. 

Le role principal de ce comite consistait a faire 

les recommandations qui s'imposaient, laissant au COJO 

le soin d'en decider quant a l'emb~uchement du candidat. 

L'autre raison d'etre dudit comite etait d'effectuer 

les enquetes necessaires dans le but de determiner si 

toutes les p~rsonnes qui avaien~ ete ac~reditees avaient 

au prealable ete assujetties a une ver~~ication securitaire. 

Entre les mois d'avril 1975 et juillet 1976, nos 

fichiers judiciaires divisionnaires regurent un total de 

81,811 demandes d'application du COJO via la section 

olympique. Environ 3,000 rutres noms avaient d'ores et 

deja ete verifies par nos services de securite avant le 

mois d'avril 1975, date a laquelle le fichier judiciaire 

commenga effecti~ement a travailler sur le triage securitaire 

olympique. 

. .. I 13 
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De ce nombre, .le comit~ de s~lection eGt i ~tudier 

2,049 cas de personnes poss~dant soit des ant~c~dents 
; 

judiciaires ou subversifs. C'est ainsi que le Comit~ 

pu recommander que 185 personnes ne scient pas embauch~es 

par le COJO, soit 49 par le Service de S~curit~ et 136 

par le Service des Enquetes judiciaires. 

une deuxieme v~rification des formulaires des per­

sonnes initialement non recommand~es par le Comit~ r~v~la 

que 72 d'entre elles avaient r~ussi i se faire embaucher 

et accr~diter en d~pit des recommandations de rejet 

faites par ledit comit~. Ceci fut port~ i l'attention 

du CPSPJO sans tarder qui en fit part au COJO et les 
0 

mesures n~cessaires furent prises par ses de~riieres autorit~s 

pour les licencier et enlev~r leur accr~ditation olympique. 

Il avait ~t~ convenu entre le COJO et la s~curit~ 
~ 

qu'une liste des personnes i accr~diter, iqdiquant le nom 
i 

et la date de naissance des postulants a un paste, serait 

remise au Bureau de s~curit~ de l'accr~ditation au 

mains 48 heures avant l'envoi des convocations, dans le 

but bien pr~cis de s'assurer que ces personnes avaient 

bel et bien fuit l'objet d'un triage s~curitaire. 

Le COJO se conforma i cette politique de 48 heures pendant 

pres de deux semaines mais i un moment donne, en 
4.,.... 

raison du trap grand nombre de personnes devant etre accr~di-

t~es, il leur devint litt~ralement impossible de maintenir 

... /14 
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... la politique de 6onvocati6n avec le r'sultat que 

taus et chacon se pr,sentait pour recevoir leur carte 

d'identit' et cette. grande affluence au centre d'accr,di­

tation causa un d'sordre indescriptible et une perte de 

contr6le presque totale du syst~me d'accr,ditation. 

Face a cette situation, la s'curit' devait r'agir 

rapidement et proc,da a la v'rification de 51,095 noms 

paraissant sur les listes du COJO dont l'accr,ditation 

av~it d'ja 't' effectu,e, c.a.d. la carte d'identit' 

remise aux personnes concern,es. 

C'est ainsi que la s'curit' r'a~isa qu'environ 800 

personnes d'ja accr,dit,es n'avaient pas fait l'objet 

d'une v'rification s'curitaire. Des pressions furent 

exerc,es aupres du COJO a maintes reprises dans le but 

d'obtenir les formulaires pr,sum,ment compl't's par ces 
f. 

800 personnes mais sans succes. ~ 

Le Fichier judiciaire du 'galement v'rifi' 2,423 

autres noms de personnes travaillant dans des endroits 

susceptibles d'etre fr,quent's par des personnages de 

marque tels les principaux h6tels de la r'gion montr,alaise, 

la Place des Arts, le Club St-Denis, le Port de Montr,al, 

Le College Notre-Dame, le camping a Coteau du Lac, la 

cath,drale Christ Church sur la rue Ste-Catherine et 

Habitat 67 situ' a la Cit' du Havre. 

... /15 
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Un grand total de 138,000 demandes de verification 

fut done regues par nos fichiers judiciaires dans le 

cadre des Jeux olympiques et cette tache enorme n'aurait 

pas ete rendue possible sans l'appui constant et la tres 

bonne cooperation du fichier judiciaire divisionnaire 

qui a travaille etroitement avec 

periode olympique . 

nous .au cours de la 

BUREAU ROUGE ACCREDITATION ET RELATIONS PUBLIQUES 

Pour coordonner les nombreuses operations enoncees 

dans le present rapport et relevant dudit bureau, quatre 

(4) membres s'en partagerent la responsabilite et ce, 

sur une base de 24 heures par jour du~ 24 juin au 

31 juillet 1976. 

un total de 401 fiches d'evenements fut,complete au 

cours de la periode operationnelle, 
f. 

consi~tant principale-

ment ~ enregistrer _des incidences se rapportant ~ des pertes 

et recouvrements de cartes d'accreditation et ~ des matieres 

touchant des fonctions relations publiques. 
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CU,..UlATJIIES RAPPORT DE STATISTIQUES 

COULFIIR TYP£ f'"' RfM PER ANN GAS OSP ooTOTALoo 

Qflttr~f r. t'7 0 0 0 71 lta2 oc;o 
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RLFUF p 2~"? 0 1S 184 1214 '\11'7 700~ 

VE.RTF y lf'l~? 0 &0 7lQ 1722 1817 AOOO 

fitFilf I pI (>Q 0 1 0 t5 G6f' '500 

YE.RTF I v• 7;>t 0 8 '8 Qf)Q ~7&tJ 4000 

0 576 4611 ?i>006 
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PROGRAMMATION OPERATIONNELLE 

Personnel: 

Journal quotidien 

Redaction: 

Statistiques: 

Buts et objectifs: 

1 juin 1976 au 6 aout 1976 

17 membres de la G.R.C. 

5 membres assignes au Bureau rouge 

10 membres messagers 

2 membres assignes a l'allocation 

des salles de conference et 

audio-visuel. 

17 membres de la Fonction publique 

2 surveillantes 

15 stenos-dactylos et receptionnistes. 

OO:OOhres le 6 juin 1976 ' a 

09:00hres le 5 a~ut 1976. 
I 

i. 

2,215 entrees au Journal 

1,056 messages rec;;:us 

1) 

2) 

421 messages expedies. 

Consigner par ecrit les ev~nements 

d'importance relatifs aux activites 

de s'curite olympique; 

Faciliter la direction et conduite 

des operations en permettant une 

rapide appreciation du deroulement 

des activites dans tous les secteurs . 

. . . I 2 
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1. Nos sondages aupres des responsables dans di-

vers secteurs des operations de securite nous permettent 

de croire que les buts et objectifs mieux elabores et de­

finis au Manuel des procedur~s ont ete satisfaits. 

L'uniformite des termes et des abreviations employes 

au cours de la redaction du journal quotidien maitre a 

contribue a rendre la lecture de ce dernier plus souple, 

simple comprehensible et a la portee de tous, 

2. Une distribution au fur et a mesure de la compi-

lation du Journal fut eff~ctuee a 19 paliers differents 

des operations et de notre administration, et taus ont 

sem~ apprecier de fagon generale sa distribution. De 

plus, certains s'en sont meme servis comme outil de 

travail en natant les evenements relatif~ ou touchant de 

tres pres leurs secteurs d'activites. 

RAPSIT (Rapport de situation) 

3. Ce resume expedie taus les jours vers 08:00hres 

a ete un moyen rapide et excellent pour informer notre 

Coordonnateur federal a Ottawa, de situations, d'evenements 

d'importarice ou demandant une attention plus particuliere 

de la part de nos membres pour la securite des Jeux olym­

piques, ceux-ci pouvant etre d'interet particulier non 

seulement pour la G.R.C. a Montreal mais aussi pour la 

securite des Jeux a Kingston. 

. .. I 3 
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Audio-visuel 

4 . Les d~ux membres assign~s ~ cette tSche se 

sont employ~s ~ assister et mettre ~ la disposition des 

divers secteurs des operations, les Salles et equipement 

n~cessaires pour la tenue de conf~rences et briefings 

pendant la p~riode olympique A meme. De plus, ces deux 

membres ont eniegistre sur cassettes vid~oscopiques 

diverses facettes de nos activites de s~curit~ sur les 

lieux memes des operations. Ces prises que nous semmes 

en train'd'editer devraient produire de courts m~trages 

int~ressants. D~j~, ~ sa demande, nous avons exp~di~ au 

Coordonnateur fed~ral plusieurs cassettes videoscopiques 

qu'il~envisage se servir lors de conf~rences sur nos 

activ~~es olympiques. 

• • l Impr1.mer1.·e 

Periode: 

Personnel: 

Equipement: 

Impressions: 

' f. 
'(.. 

1 juin au 6 aout 1976 

12 personnes 

2 presses automatiques Multi-lith 

(Offset) no. 2550 dont une avec 

separateur (collator) 

1 presse manuelle Multi-lith (Offset) 125( 

2,000,000 feuilles Bt" x 11" 

5 . Originalement pr~vue pour le 15 mai 1976, 

. .. /4 
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... l'installation des presses automatiques n'a pas ete 

complete.e avant 'le ler juin 1976. Certaines difficultes 

rencontrees pendant la periode de rodage des presses, 

humidite exceptionnelle, demandes d'impression imprevues 

(ordres operationnels et parcours des autobus pour la 

SeCUrite deS athleteS) 1 delaiS d'impreSSiOn avanceS, tOUS 

ces facteurs combines ant cause certaines complications 

et pour y palier, il a fallu pendant une periode de trois 

(3) semaines, immediatement avant l'ouverture des J.O., 

avoir recours ~ de l'aide additionnelle et faire travail­

ler les pressiers et leurs assistants 24 heures~r jour 

et sept jours par semaine. Cependant, le materiel d'im-

pression requis pour les operations a ete fait parfois 

avec certains retards mais, ~ notre -~vis, sans consequence 

serieuse. 

Dessinateurs - Cartographes 

' f. 

Les quatre preposes 
j. 

aux arts graphiques de 

la section de l'Identite judiciaire ant joint leurs efforts 

aux quatre dessinateurs-cartographes assignes en permanence 

~ la prepa~ation du materiel requis pour la securite des 

dignitaires et visite-de Sa Majeste la Reine. Les efforts 

des deux groupes combines ant pleinement suffi ~ la t8che. 

Edition Publication 

Au debut des operations, une pochette contenant des cartes 

geographiques, depliants sur les Jeux olympiques, ville de 

Montreal, et feuillets de renseignements operationnels sur 

.. /5 
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... les aeroports de Montreal, Mirabel et St-Hubert, et 

frontiere canado-americaine, ont ete distribues a taus 

les membres affectes aux operations olympiques. 

En collaboration avec le responsable de la 

section de l'Identite judiciaire, nous projetons ' . reun1r 

des photographies de nos membres au travail pendant la 

periode olympique. Nous anticipons pouvoir distribuer 

un album de ces photos a notre personnel. 

COMMENTAIRES 

9. Les deux seules remarques que j'aimerais formu-

ler au terme des activites concernant la redaction du 

journal quotidien maitre sont les suivantes: 

Il aurait sans doute ete preferable pour une pleine 

et entiere appreciation du deroulemen~ de toutes les 

activites de securite olympique que s~ient inclus dans 

le Journal quotidien maitre les evenements pertinents 

a la visite de Sa Majeste la Reine et autres facteurs 

tres importants susceptibles d'influencer considerablement 

la conduite des operations. La visite de S.M. la Reine 

n'aurait pas dG faire !'objet d'un journal independant 

tout comme le sommaire des activites du Service de 

securite. Je crois que la redaction d'un seul journal 

incluant ces deux activites traitees separement aurait 

pu etre realisee tres facilement pour une vue d'ensemble 

plus complete et juste evitant ainsi a la fois la non 

transmission de renseignements importants et la compilation 

et transmission double d'un meme renseignement ou 

evenement. 
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... L'installation a proximite du Centre des Operations 

de teles~ripteurs aurait a mon avis evite maintes 

pertes de temps et nous aurait permis de realiser une 

economie de personnel appreciable en n'ayant pas a 
utiliser l'ascenseur pour expedier ou aller querlr les 

messages regus ou expedies. 

' I 
i 
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FORMATION 

RETROSPECTIVE 

Ce rappo~t est un compte-rendu~s activit~s du 

groupe Formation de la Section olympique. 

Le ler septembre 1974, les deux membres assign~s 

en permanence au groupe Formation se sent engag~s a 
poursuivre lei travaux amorc~s le 17 d~cembre 1973 au 

sein du sous-comit~ de la formation par la section divi-

sionnaire de la Formation. Le mandat du s/c officiellement 

~tabli a compter du 15 avril 1974 tel que d~fini par le 

Comit~ principal de la s~curit~ publique pour les Jeux 

olympiques de .1976 ~tait de: pr~parer un programme d'en-

tratnement pour les policiers et milit~ires qui participeront 

a la s~curit~ des Jeux. 

Notre participation que nous crayons tre9 active au sein 
I-

de ce sous-comit~ a d~bord~ le cadre d'uneicollaboration 

~troite pour s'engager dans la recherche, l'~laboration, 

la mise sur pied et la diffusion de cours propres a sa­

tisfaire des besoins vari~s des divers corps; et en mettant 

a la disposition des organismes concern~s nos facilit~s de 

salles de classe et de logement dans notre ~difice situ~ 

4095 ouest, rue Ste-Catherine. Le rapport du sous-comit~ 

au C.P.S.P.J.O. d~note que d'une part, 2027 policiers du 

S.P.C.U.M. ont suivi des s~ances d'information toutes 

diffus~es dans notre ~difice. Le s/c de formation a ~tabli 

... /2 
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FORMATION 

... son secretariat permanent dans notre edifice et les 

membres coordonnateurs de la f6rmation y ont elu domicile 

d'octobre 1975 au 7 juin 1976. 

Annexe "A",: Tableau des cours diffuses. 

' f. 
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TABLEAU DES COURS DIFFUSES P E R S 0 N N E L . 

~ecurite des pts vitaux 

~ecurite des dignitaires 5 2 20 1 2 10 8 1 42 

~heminement critique 1 3 45 3 48 

~ecurite des Olympiques 4 40 667 119 167 51 98 186 10 298 

~ardes du corps 1 3 101 101 
1--------------+---t---+----lr----+--+--+----lr----+---+-···-····· 
Jnites de surveillance 2 11 91 117 65 59 332 

~ommandant de police 5 1 3 2 8 6 3 9 31 

>olicier-Negociateur 4 1 4 6 6 4 8 28 

)ecurite des frontieres 2 4 36 22 30 188 

ecurite des aeroports (A) 2 4 23 56 40 119 

)ecurite des aeroports (B) 1 8 82 57 243 382 

ecurite des athletes (A) 1 8 66 ~58 324 

l'elecommunication:s 3 2 46 1 4 7' 

~scortes de dignitaires 1 5 165 lt50 315 

5 2 15 38 53 

~OTAL 95 1371 241 350 ~95 ~80 ~61 27 ~325 

SEANCES D'INFORMATION ET COURS PRATIQUES 

p/Divs. Mtl et Quebec t 1 100 100 

A.cademie de Regina t 1 140 140 

F.C. Valcartier t 2 1000 000 
-'(. 

~. Q. (Quebec) 
. t 2 50 50 

Pffs. Douanes et Imm. t 1 25 25 

~ecurite des athletes (B) 1 se1 1 70 70 

~xercices de tir 

Moniteurs 3 1 6 6 

pecurite des dignitaires - ~ 

(revolver) 1 5 80 001321 -
rOTAL 14 396 I 50 11000 I 2S h 4 71 I 



- 3 -

FORMATION 

3. Les premiers cours de formation i.e. se-

curite des points vitaux et dignitaires,cheminement 

critiqu~, a l'intention du personnel engage dans la 

planification ~e la securite furent diffuses aussi8t 

que le ler avril 197~ . 

Du 4 novembre 1975 au 2 juillet 1976, le programme 

s'est deroule sans interruption a raison de plusieurs 

cours chaque semaine. 

4. Le personnel cadre des Forces canadiennes 

a assiste a Montreal meme aux cours appropries aux 

fonctions assignees a leur unite tandis que nous 

avons forme des equipes itinerantes qui se s®nt rendues 
f. a Valcartier, Edmonton et London pour rejoirldre la 

masse des militaires dans leur base meme. 

5 • Les forces canadiennes ont mis a notre 

disposition des autobus pour permettre a notre per­

sonnel de l'exterieur de visiter la ville et les ins-

tallations olympiques en plus de nous preter leur 

champs de tir de St-Bruno pour les exercices au 

fusil et revolver. 

. .. /4 
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FORMATION 

6. Les Salles de classe et de conference a notre 

edifice du 4095 ouest, rue Ste-Catherine, ont ete utilisees 

abondamment tant pendant la periode de formation que pendant 

la tenu~ des Jeux memes. Les diverses activites de securite 

olympique en plus du groupe affecte a la securite de Sa 

Majeste la Reine Elizabetil II, y ont quotidiennement tenu 

des briefings, deux (2) salles ont ete utilisees par le groupe 

pendant plusieurs mois, 

l'atelier de travail sur !'accreditation y a elu domicile. 

De plus, occasionnellement, le C.P.S.P.J.O. et divers 

sous-comites se sont reunis dans les salles aussi mises a 
la disposition de la division "A" et du coll~ge canadien 

de la Police pour des cours relatifs a la securite des 

Olympiques et en matiere de drogues et stupefiants. Pendant 

cinq jours, le C.O.J.O. 

nement de 140 hotesses. 

COMMENTAIRE 

a .utilise nos locaux pour l'entrai­
f. 

7. Au terme de ces activites, qu'il nous soit permis 

de dire que des moyens considerables ont ete mis en oeuvre 

pour realiser le programme de formation illustre dans ce 

rapport. Nous ne croyons pas que ces efforts aient ete vains; 

nous sommes persuades que !'information a notre personnel 

a ete une source de motivation exceptionnelle qui a cree 

chez nos policiers et militaires uneveil de tous les instants. 

... /4 
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FORMATION 

... Lebon deroulement des Jeux dans l'ordre et la securite 

a repose sans contredit sur une foule de chases parmi les­

quelles la constante application de notre personnel n'est 

pas etrangere. Les benefices de cette formation dans plusieurs 

aspects, particul~erement dans le domaine de la protection 

des dignitaires, porteront bien au-dela des Olympiques. 

Annexe "B": Programme des Cours 

Annexe "C": Conferenciers Invites 
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PROGRAMME DES COURS ANNEXE "B" 

SECURITE DES POINTS VITAUX (4 jrs) 

Menaces et hasards 
Engins explosifs 
Eclairage 
Contours terrain 
systemes d'alarme 
Cadenas et barrures 
Gardiennage 
Releves securitaires 

SECURITE DES DIGNITAIRES· (5 jrs) 

Jeux Olympiques 
Politique et Protocole 
Relations Presse 
Accreditation 
service de securite 
Caracteristiques des assassins 
Objets suspects et Radioscopie 
Psychologie des foules 
Planification et releves 
Aspects legaux 
Deplacement des dignitaires 
Pratiques escortes mot6risees 

. 
CHEMINEMENT CRITIQUE ( 1 j r) 

SECURITE DES OLYMPIQUES (4 jrs) 

Jeux Olympiques 
securite Olympiqtie 
Se~vice de s'curite 
Accreditation 
Relations Presse 
Foules et assassins 
Engins explosifs 
~ecurite Athletes 
Securite des Dignitaires 
Aspects legaux 
Topographie et visite sites et ville 

GARCES DU CORPS ( 1 j r) 

Fonctions 
Aspects legaux 
Pratiques.de tir 

3 hres 
3 hres 
1 1/2 hres 
2 hres 
1 1/2 hres 
2 hres 
3 hres 
1 1/2 jrs 

1 hre 
1 hre 
1 1/2 hres 
1 1/2 hres 
1 1/2 hres 
1 1/2 hres 
3 hres 
1 1/2 hres 
4 1/2 hres 
1 1/2 hres 
3 hres 
3 1/2 hres 

1 ' hre,. 
5 hr~s 
1 1/2 hres 
1 hre 
1 hre 
1 1/2 hres 
3 hres 
1 1/2 hres 
3 hres 
1 1/2 hres 
7 hres 

3 hres 
1 1/2 hres 
10 sems 
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ANNEXE "B" 

UN.ITE DE SURVEILLANCE (2 jrs) 

Jeux Olympiques 
securite Olympique 
Deplacement des olgnitaires 
Service de Securite 
Accreditation 

COMMANDANT DE POLICE (5 jrs) 
. 

Comportement criminel 
Comportement psychotique 
Technique de negociation 
Comportement du negociateur 
Deploiem~nt des troup~s tactiques 
Instinct de survie 
Groupes Terroristes Contemporains 

.Francs-Tireurs 
Agents chimiques 
Problemes de situations d 1 otages 
Personnel specialise et 
equipement technique 

POLICIER N~GOCIATEUR (4 jrs) 

Groupes Tefroristes Contemporains 
·Communications (Rel. Humaines) 
Comportement criminel 
Comp6rtement psycihotique 
In~tinct de survie 
Technique de negociation 

SECURITE DES FRONTIERES (2 jrs) 

Immigration 
Douanes 
dt~pefiants et Drogues 
Fonctions 

SECURI TE DES AEROPORTS - (A) ( 2 j rs) 

Jeux Olympiques 
se~urite Olympique 
Fonctions 
Communication 
Accreditation 
Engins explosifs 

1 
3 
3 
1 
1 

2 
3 
1 
1 
1 

5 

3 
3 
3 
3 
3 
4 

3 
3 
2 
4 

1/2 hres 
hres 
hres 
1/2 hres 
hre 

jrs 
hres i 
1/2 hres ,I 

1/2 hres 
1/2 hres 

1/2 hres 

hres 
hres 
hres 
hres 
hres 
hres 

' 
J 

1> 

hres 
hres 
1/2 hres 
hres 
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ANNEXE "B" 

SECURITE DES AEROPORTS - (B) ( 1 j r) 

Jeux Olympiques 
Securite des Aeroports 
service de Securite 
Securite des Olympiques 
Accreditation et Relations Presse 

SECURITE DES ATHLETES - (A) ( 5 j rs) 

Pratiques de tir 
(Fusil et revolver) 

.Topographie ville, sites 
'et circuits d' autobus 
.Visites sites reconnaissance 
des circuits 

TELgCOMMUNICATIONS (3 jrs) 

·Deplacement des Dignitaires 
Devoirs e.t Role 
Technique et Mai,riel 
de Communication·. · 
Exercices pratiques 

ESCORTES DE DIGNITAIRES ( 1 j r) 

Revue Disposition et Conduite 
Escortes motorisees 
Conduite defensive 
Pratiques d'escorte avec motos 
Details operationnels 

PHOTO VIDEO (4 jrs) 

Jeux Olympiques 
Topographie ville ~t sites 
T~chnique~ de photographie 
et videographie · 
Exercices pratiques a l'exterieur 

' ' 

15 hres 

3 hres 
3 hres 

6 hres 
2 jr 

1 1/2 
1 1/2 
3 hres 
1 1/2 

1 hre 

hres 
hres 

hr.;e s 
f. 

f. 

2 1/2 hres 

2 1/2 jrs 
1 j r 
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ANNEXE "C" 

CONFERENCIERS INVITES POUR LA FORMATION OLYMPIQUE 

Surint. BOIVIN, Fernand GRC 
Surint. KENNEDY, Gerald GRC 
Insp. DIKENS, D. GRC 
Insp. FAVREAU, Gi 11 es GRC 
Insp. HUGO, P.L. GRC 
Insp. MICHAUD, A. GRC 
Insp. POTTIER, Paul GRC 
Insp. VERMETTE, Claude GRC 
SEM GRC 
SEM GRC 
SEM GRC 
SEM GRC 
SEM GRC 
SEM GRC -

SEM GRC 
SEM GRC 
SEM GRC ' 
SEM GRC l 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 

.Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
Sgt GRC 
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ANNEXE "C 11 

Conf~renciers invites pour la formation olympique (suite) 

Cap. GRC 

Cap. GRC 

Cap. GRC 

Cap. GRC 

Cap. GRC 

Cap. GRC 

Gend. GRC 

Gend. GRC 

Gend .. GRC 

Gend. GRC 

Gend. GRC 

Gend. GRC 

Gend. GRC 

Gend. GRC_ 

Gend. GRC 

Gend. GRC 

Capt. POIRIER, Bernard FC 

Sgt DUGAS, Andre SQ J 
1> 

Cap. BOURDEAU, Jean SQ 

Cap. COUTURE, Yves SQ 

I. c. PLOUFFE, Leo SPCUM 

Lt COTE, Robert SPCUM 

Lt. JORON, Paul SPCUM 

Lt LEVIS, Laurent SPCUM 

Sgt LESSARD, Jacques SPCUM 

Sg_t QUINTAL, Marcel SPCUM 

Sgt THEODOSES, Andrew SPCUM 

S/D BEAULIEU, Marcel SPCUM 

SID LAUZON, Denis SPCUM 

SID MASSE, Gilles SPCUM 

Lt GODCHARLES, c . N . H . B . 

II 
II 
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ANNEXE II c" 

Conf~renciers invit~s pour la formation olympique (suite 2) 

Dr. LESAGE, Pierre 
JONES, Ward (membre civil) 

Consultant G.R.C. 
Consultant GaR.C. 

GUILBERT, Alain- Directeur Relations internes - Cojo 
VERREAULT, Guy -Agent Relations publiques - Cojo 

BONNEAU, Marc 
BAUDETTE, R. 
MEUNIER, M. 
TRESHAM, Don 
CLOUTIER, Christian 
LABERGE, Jean 

Immigration Canada 
Transport - Canada 
Transport - Canada 
Transport - Canada 
Travaux publics 
Sidbec Dosco 

' t 
'(.. 
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COMITE PRINCIPAL DE LA SECURITE PUBLIQUE DES 
JEUX OLYMPIQUES <CPSPJO) 

001331 

8 -



~:-~ 

I 
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I 
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I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 

1. 

Objet: Rapport post-olympique -
Comite principal de securite 
publique des Jeux olympiques 
(C.P.S.P.J.O.) 

Sans trop elaborer sur les divers comites qui 

ant oeuvre a la planification de la securite pour les 

Jeux olympiques de 1976, je crois qu'il serait tout de 

meme opportun de faire une retrospective de quelques 

etapes marquantes et de se rapporter au 30 mars 1973, 

date a laquelle l'assistant-directeur Guy Toupin, du 

Service de police de la Communaute urbaine de Montreal, 

fut designe comme coordonnateur d'un comite de securite 

lors d'une premi~re assemblee au C.O.J.O. Assistaient 

a cette reunion Son Excellence Monsieur Roger Rousseau, 

le Juge Coderre du Conseil de Securite publique de la 

' C.U.M., le directeur general St-Pierre de la Surete du 
'f> 

Quebec et le surint. princ. Ouimet de la G.R.C. a Ottawa. 

2. C'est effectivement a cette date que les 

premi~res consultations ont reellement pris naissance 

pour sensibiliser les autorites a l'effet qu'une coordi-

nation s'imposait pour la preparation d'un programme de 

securite pour les Jeux. 

••• 2 
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3 • Le 9 mai 1973 est la date de la formation du 

Comite principal de Securite publique des Jeux olympiques 

compose d'officiers au S.P.C.U.M., de la s.Q. et de la 

G.R.C., et en janvier 1975, des officiers de la Surete 

provinciale de l'Ontario et des Forces canadiennes venaient 

se joindre au c.P.S.P.J.O. Un plan d'ensemble des structures 

du Comite principal avec des sous-comites est etabli. 

4 . Le 9 octobre 1973, le C.P.S.P.J.O. se reunit 

a la S.Q. avec les commandants des trois forces, en 

l'occurrence MM. Benoit, Daigneault et Dubk, de la S.Q., 

S.P.C.U.M. et G.R.C. respectivement, pour obtenir les 

approbations et l'orientation necessair~s a ses travaux. 

5 • Le 8 novembre 1973, lors d'une autre ~ . ' reun1on a 

la S.Q., le C.P.S.P.J.O. precede ala forma~ion des sous­
f. 

comites composes de policiers des trois fo~es competents 

dans leur sphere de travail. L'objectif des sous-comites 

est de seconder le C.P. dans l'elaboration d'un programme 

complet de securite publique devant tenir compte de toutes 

les situations normales ou extraordinaires qu'il convient 

d'envisager a l'occasion de la presentation des Jeux 

.olympiques, en s'orientant sur une philosophie d'une 

securite discrete et efficace. 

• • • 3 
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6 . Les treize (13) sous-comites et les deux (2) 

ateliers de travail ont largement contribue a cette 

planification en participant a au-dela de 150 
, . 

reun1ons 

touchant les mesures de securite dans les domaines suivants: 

/ 

7 . 

1. Mesures d'urgence 

2. Points vitaux 

3. Detection et prevention (Sites et Villages) 

•· Sites exterieurs - Quebec 

5. Activites Kingston 

6. Stupefiants, alcool, moeurs et contrefa9on 
i 

7. Securite interne 

8. Circulation 

9. Communications et transport 

10. Securite des dignitaires 

11. Formation de personnel 

12. Relations publiques 

13. Renseignements 

14. Accreditation 

15. securite des athletes 

' f. 
i 

Le 17 mai 1974, alors que le programme de 
, 

secu~ 

rite prenait forme, le Comite superieur de la Securite 

olympique (C.S.S.O.), comprenant les representants des 

quatre paliers de gouvernement, dent 

. . . 4 
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Le role du C.D.F.S. qui a tenu des assembl6es r6gulieres 

~ huit reprises de f6vrier au 18 mai 1976 6tait de: 

10. 

- _d616guer 1 'autorit6 et les re!tponsabilit6s 

n6cessaires au coordonnateur principal de 

la s6curite; 

- assigner les ressources humaines et physiques 

necessaires pour la planification et pour les 

operations; 

- emettre des directives au besoin pour orienter 

la pr6paration du programme de s~curite; 
I 
I 

- critiquer et approuver les politiques suggerees 

par le coordonnateur principal. 

Maintenant que les Jeux olympiques d'Et6 1976 

' sont choses du passe, et que le tout fut san~ contredit 
"f> 

un grand succes, nous pouvons avancer sans pr6tention que 

la "s6curit'" y a largement contribu6. Il serait superflu 

d'elaborer Sur le role qu'a joue le C.P.S.P.J.O. pour la 

mise en place d'un si vaste programme de securite publique. 

En fait, le C.P.S.P.J.O. fut le pivot auteur duquel s'est 

realise ce programme conjoint des forces policieres et 

militaires afin de pr6venir le terrorisme, le vandalisme 

ou tout autre acte criminel, pour assurer la protection de 

la grande famille olympique et celle du public en general . 

• • • 6 
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11. Durant les trois annees qui ont precede les 

Jeux, plus exactement du 9 mai 1973 au 24 juin 1976, le 

C.P.S.P.J.O. a tenu 95 assemblees pour orienter et sup-

porter les travaux des forces impl'iquees, et etablir les 

politiques securitaires appropriees. 

12. Le succ~s n'aurait tout de m@me pas ete possible 

n'eut ete de la collaboration constante de chaque force 

qui avait uncertain defi a relever, de l'esprit d'equipe 

qui a regne, et du devouement inlassable du coordonnateur 

principal, l'assistant-directeur Guy Toupin, qui a su 

faire valoir ses qualites de diplomatie, tact, integrite 

et souplesse pour rallier et maintenir-les troupes ensemble. 

13. En cours de route d'une aventure aussi complexe, 

A , ' le C.P.S.P.J.O. a surement rencontre sa pa7.t d'obstacles 
i 

et a du faire face a une foule de probl~mes mais les diffi-

cultes furent surmontees malgre les contraintes et les 

ressources disponibles a cause de l'unite qui caracterisait 

le comite et la participation active de ses membres. 

14. Quoique tout a generalement bien fonctionne durant 

la planification et que les operations des forces en cause 

furent couronnees de succ~s, je crois neanmoins, que certaines 

recommandations ou critiques constructives seraient de mise 

. . . 7 
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dans le seul but d'ameliorer les structures advenant 

qu'un autre evenement de cette envergure se presente 

dans le futur. 

15. Je realise pleinement qu'avec !'experience vecue 

il est maintenant relativement plus facile de soulever 

certaines lacunes et faire les suggestions appropriees. 

RECOMMANDATIONS 

1. Coordonnateur principal 

Role: les attributions/autorite du coordonnateur 

devraient etre clairement etablies au debut 

par les paliers gouvernementaux concernes 

par voie de legislation ou arrete ministeriel. 

selection: personne· preferablement de f.•exterieur 
i 

avec experience policiere et/ou militaire, 

ou ayant de bonnes connaissances dans 

!'administration de la justice. 

devrait posseder toutes les qualites d'un 

bon administrateur et d'un meneur d'hommes tout 

en etant completement integre et impartial. 

Nomination: les gouvernements en cause, sur recom-

mandation d'un comite consultatif, devraient 

nommer le coordonnateur. 

. . . 8 
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Le coordonnateur devrait: 

- s'occuper uniquement de ses nouvelles fonctions 

et voir au bon fonctionnement de l'~quipe qu'il 

dirige en y d~l~guant judicieusement les taches~ 

- former sans retard son secr~tariat avec un 

personnel appropri~~ 

- avoir son propre budget. 

2. Liaison - C.O.J.O. 

Un autre officier sup~rieur de police se rapportant 

au coordonnateur aurait du etre d~l~gu~ comme Liaison-

S~curit~ ·au C.O.J.O. avec un personnel de soutien. 

De plus, le c.o.J.O. aurait du avoir son propre 

directeur de s~curit~ (ex. l'ex-membre de la G.R.C., 

monsieur Poudrette, a l'Exposition universelle de 
f. 

/ f.. A 

Montreal en 1967), pour s'occuper de toutes les taches 

non-policieres, telles que la s~curit~ interne dans 

tous les locaux, i.e. siege social, centres de pre$Se, 

O.R.T.O., Centre d'informatique, etc., la protection 

aux sites de construction, l'imprimerie et l'entre-

posage des billets d'entr~e, le transport d'argent et 

de courrier, les surveillants civils aux sites de com-

p~tition et d'entrainement ou toute autre tache de 

garqiennage normalement confi~e a des agences de 

s~curit~ priv~es. 

• •• 9 
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3. comite principal 

Tous les chefs d'operation olympique auraient du 

particip!r activement ~ la planification en siegeant 

au C.P.S.P.J.O. 

Les reunions auraient du etre en general plus courtes 

et plus frequentes tout en ~eduisant au strict minimum 

le nombre de representants. 

4. Les sous-comites 

La philosophie des sous-comites s'est averee tres 

valable et leur nombre ne fut pas ce trop, vu le 

principe de la planification conjointe. Cependant, 

en cours de route, certains ont manque de motivation 

et de leadership. Ceci peut s'expliquer par le fait 

que les membres de certaines forces qui l~s composaient 
f. 

n'etaient pas completement detaches de le~rs fonctions 

habituelles. A l'in~tar de la G.R.C., les autres 

forces impliquees auraient eu avantage ~ former leur 

propre secretariat olympique avec le personnel et le 

budget necessaire selon leurs responsabilites respectives. 

5. C.D.F.S. et C.S.S.O. 

Ces deux comites auraient du se structurer avec un 

personnel de soutien approprie pour remplir leur 

mission, contribuant ~ alleger la tache du C.P.S.P.J.O. 

et principalement celle du coordonnateur principal • 

• • • 1 0 001339 
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6. Participation de la G.R.C. 

Selon la juridiction de la G.R.C. au Qu~bec comme 

en Ontario, je crois que nous nous semmes lanc~s 

trop rapidement dans les divers comit~s et que la 

G.R.C. aurait du jouer un role compatible avec ses 

responsabilit~s primaires seulement, telles que: 

- protection des dignitaires 

- frontiere 

- a~roports. 

Evidemment, cela n'aurait pas empgch~ la G.R.C. de 

participer a la planification conjointe des forces 

au fur et a me sure que ce lle s-ci au-raien t d~gag~ 

des ressources selon la pr~pond~rance des taches 

a accomplir. 

' f. 
f, 
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DES JEUX OLYMPIQUES CCCSJO) 
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1. 

Objet: Centre de coordination de 
la Securite des Jeux olympiques 
(C.S.S.O.) 

Agres trois annees .de planification d'un si 

vaste programme de securite publique pour les Jeux, qui 

devait rassembler au-del~ de 16,000 policiers et mili­

taires, la suite logique pour le C.P.S.P.J.O. etait 

d'etablir des mecanismes pour coordonner et controler 

ces ressources autant pour les operations normales 

qu'en temps de crise ou dans le cas d'extreme urgence. 

2. La multiplicite des forces impliquees ainsi 

que la dispersion des activites olympiques exigeaient 

done la.creation d'un "centre" oa convergeraient toutes 

les informations et demandes d'assistance pour permettre 

au coordonnateur, l'assistant-directeur Guy Toupin du 

S.P.C.U.M., en consultation avec ses adjoints, toutes 

les decisions necessaires advenant toute eventualite. 

' 3. C'est ainsi que.les structures du ,Centre de 
i 

coordination de la Securite des Jeux olympiques"(C.C.S.J.O.) 

furent planifiees pour la phase operationnelle des Jeux. 

4. Il fut aussi decide que pour assurer le bon 

fonctionnement du Centre de coordination le personnel 

~ttribuable serait sensiblement le meme que celui qui 

a participe ~ la planification. 

les suivants: 

Les objectifs etaient 

- tenir ~ jour les donnees et informations 

relatives aux operations de securite; 

••• 2 
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analyser et evaluer les rapports de 

situation et decider si une action de la 

part du coordonnateur est requise et 

necessaire; 

renseigner et aviser les Centres d'operations 

et/ou de Controle des forces policieres et 

militaires et, au besoin, coordonner leurs 

actions conjointes; 

si necessaire, repondre aux besoins expri­

mes par le Centre d'operations du C.O.J.O., 

en matiere de securite; 

repondre aux besoins exprimes par l'un ou 

l'autre des Centres d'operations des forces 

policieres et militaires, en matiere d'assis­

tance en coordonnant les taches en terme 

d'effectifs et d'equipement; 

- reunir dans un local approprie les repre­

sentants des principales forces impliquees, 

soit le s.~.C.U.M., la S.Q., la G.R.C., 

' 
les 

F.C., l'O.P.P., et les Service~ de rensei-
i 

gnements afin de reagir unanimement devant 

une situation policiere imprevue; 

- declencher au besoin l'operation STRATACUR 

et, ainsi, coordonner la direction opera­

tionnelle des effectifs policiers et mili­

taires dans le cadre de la securite des Jeux; 

- reunir, en cas d'urgence, dans le meme local, 

les autorites gouvernementales ou leurs 

representants lorsque des decisions conjointes 

et de nature politique s'imposeront. 

• • • 3 
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Done, les responsabilites du coordonnateur etaient 

essentiellement de coordonner les efforts de toutes les 

forces policieres et militaires impliquees a la securite 

des Jeux d'ete 1976, et voir a !'execution des grandes 

politiques de la securite. 

5. Meme si la mise en application des lois crimi-

nelles et les responsabilites qui s'y rattachent relevent 

des corps policiers ayant juridiction, le coordonnateur 

devait, pendant cette phase operationnelle, controler le 

deroulement des activites relatives a la securite. En 

temps de crise, le coordonnateur assume des respon~abilites 

additionnelles conformement aux mesures d'urgence et 

communique directement avec le c.s.s.o. 

6. Les coordonnateurs adjoints, dont moi-meme, 

avaient comme t8ches princ~pales de s~-tenir constamment 

au courant des activites qui se deroulaient dans leur 

service respectif et des ressources en disponibilite en 

assurant la liaison continuelle aupres de l~ur force via 
I 

les Centres d'operations, et d'informer eticonseiller le 

coordonnateur. Ils agissaient a titre de representant 

officiel de leur force aupr~s du coordonnateur. A toute 

fin pratique, ils etaient les porte-parole et !'extension 

logique de tous les Centres d'operations et de controle 

au c.c.s.J.O. 

OPERATIONS 

7. Sans trop devier de l'echeancier, les represen-

tants des forces impliquees amenagerent graduellement au 

Centre de coordination situe au 4375 est, rue Ontario, 

Montreal, pour l'occuper totalement vers le 28 juin 1976 . 

• • • 4 
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11. Quotidiennement, le coordonnateur et les adjoints 

se reunissaient dans la salle de centrale pour discuter de 

points d'inter~~ commun et faire le bilan des activites 

ecoulees et ~ venir. Du 28 juin 1976 au 5 aout 1976, le 

coordonnateur a tenu 39 reunions du C.C.S.J.O. qui etaient 

precedees par des reunions journalieres au Comite de Gestion 

du c.o.J.O. auxquelles assistait le coordonnateur pour se 

tenir continuellement au courant des derniers developpements 

et prendre les actions qui s'imposaient. 

12. Le C.C.S.J.O. a ainsi contribue ~ regler un 

probleme de manque d'effectifs au debut du transport des 

athletes et le domaine de !'accreditation a aussi cause 

certairtes difficultes qui furent aplanies. 

13. Au terme des operations des forces impliquees, 

le c.c.s.J.o. a parallelement mis fin ~ ses activites 

normales et avec un certain soulagement car les Jeux 
~ , 

avaient remporte un succes incontestable, eq tous les 
i 

efforts des participants avaient finalement porte fruit. 

Les excellents resultats obtenus ~ tous les niveaux te­

moignent de l'efficacite des effectifs de la securite. 

14. Les objectifs que le c.c.s.J.O. s'etaient fixes 

furent rencontr~s et le Centre s'est definitivement avere 

un outil valable et necessaire avec tous ces mecanismes 

dans un m~me endroit. Il semble n'y avoir aucun doute 

que le Centre de coordination aurait reellement revele 

sa juste valeur ert temps d'urgence et, si une alerte 

STRATACUR avait ete declenchee, mais tel ne fut pas le 

cas et personne ne le souhaitait d'ailleurs. 

. . . 6 
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15. Du eSt~ G.R.C., notre cellule a fonctionn~ a 
rna satisfaction, et je suis aussi tres satisfait des 

locaux et ~quipements techniques mis a notre disposition. 

Le personnel assign~ pour m'appuyer ~tait tres ad~quat 

et le morale fut relativement bon malgr~ certaines p~riodes 

monotones, sp~cialement sur la releve de nuit. Quelques 

membres auraient pu b~n~ficier d'un peu plus de formation 

olympique en participant a la planification. 

aurait m~eux renseign~s et motiv~s. 

Ceci les 

16. La coop~ration avec les autres forces fut 

excellente et une bonne ambiance y a r~gn~. 

RECOMMANDATIONS 

17. En ce qui concerne les attributions du coordon-

nateur principal, je r~itere les commentaires mentionn~s 

dans le rapport sur le C.P.S.P.J.O. a l'effet que le r8le, 

les responsabilit~s et l'autorit~ d'un coordonnateur en 

chef auraient du etre clairement d~termin~s des le d~but 
. . ' 

par les paliers gouvernementaux afin d'~vit~r toute ~qui-

voque (comme ce fut le cas pour le coordonnateur f~d~ral 

de la s~curite) . 

18. Vous n'etes pas sans realiser que ce point 

fut le sujet de maintes discussions et d'interventions 

parfois acerbes de part et d'autre lors de la planifi­

cation, et meme a une date aussi tardive que juin 1976, 

on s'interrogeait encore sur les termes de reference du 

coordonnateur principalement en situation d'urgence • 
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